, 


!*/i 


% 


>>:■*»,  JlM' 


jfctf»4 


«4=t  *§fe 


R 


*K 


Wr 


IM: 


Jf-M 


^ 

'Mm 

i 

*J& 1 , 

-/A      X 

*       1 

■# 

WAj 

/ 

/ 

',\% 

i  5"/  -  /  *5> 


UTZLsJ 


^,^  ^w  *^  *^ 

'HAS"-***     0L        fytoy       y 


f/r  4. 


^^OT^^CtJ^  •  -d? 


'Lb    2-4    /&6$ 


/ 


DE  LA  NECESSITE 


DE 


MIIYELL18  REVELATIONS 

PROUVfiE  PAR  LA  BIBLE 

PAR 

JOHN  TAYLOR, 

IN    DES    DOUZE    AP6TRES 
DE  L'EGLISE  DE  JESUS-CHRIST  DES  SAINTS-DES-DERNIERS-JOURS. 


^ 


1 


PARIS 

RUE  DE  TOURNON,  7 

1852 


DE  LA  NECESSITE 


NOUVELLES    REVELATIONS 


Dans  une  brochure  publiee  a  Paris  et  adressee  «  aux  Amis  de  la  verite  re- 
ligieuse,  »  j'ai  fait  mention  de  la  decouverte  d'anciennes  annates  trouvees 
sur  le  continent  de  l'Amerique,  du  ministere  des  saints  anges  et  de  1'orga- 
nisation  d'une  nouvelle  Eglise  conformement  au  modele  primitif.  J'ai  dit  que 
de  nos  jours  les  hommes  jouissent  des  dons  du  Saint-Esprit  comme  ancien- 
nement.  J'ai  parle  du  pouvoir  de  Dieu  manifeste  parmi  les  enfants  des  hom- 
mes, et  d'un  message  qui  doit  etre  proclame  de  nos  jours  a  toute  famille 
nation,  langue  et  peuple  sur  la  terre. 

Je  sais  qu'une  telle  annonce  est  de  nature  a  produire  de  1'etonnement 
parmi  les  hommes,  qu'elle  est  contraire  a  leurs  usages  et  a  leurs  opinions,  et 
qu'elle  tend,  au  premier  abord,  a  faire  naitre  le  doute  et  l'incredulite.  Le 
fanatisme  a  grandement  prevalu  durant  les  divers  siecles  du  mondej  de  faux 
prophetes  et  de  faux  docteurs  s'y  sont  multiplies;  et  les  hommes  ont  ete  si 
frequemment  trompes  par  les  imposteurs,  qu'ils  sont  portes  a  considerer  tout 
ce  qui  leur  arrive  sous  la  forme  d'un  message  de  Dieu,  comme  une  jonglerie. 
II  est  de  notre  devoir  de  nous  tenir  en  garde,  car  les  Ecritures  disent  que 
«  des  faux  christs  et  des  faux  prophetes  viendront  et  en  seduiront  beau- 
coup.  »  Mais,  en  rejetant  tout  ce  qui  est  faux  et  inscripturaire,  nous  devons, 
d'un  autre  cote,  suivre  le  conseil  que  Paul  donnait  aux  Thessaloniciens  en 
ces  termes :  «  Eprouvez  toutes  choses;  retenez  ce  qui  est  bon.  »  Et  pendant 
que  nous  sommes  fermement  resolus  a  maintenir  la  verite,  nous  devons  tou- 
jours  avoir  soin  de  ne  pas  nuire,  par  un  zele  outre,  a  cette  verite  meme  que 
nous  voulons  maintenir. 

Le  monde  s'estetrangement  egare  sur  les  questions  scientifiques  et  religieu- 
ses.  L'histoire  de  Christophe  Colomb  en  est  un  exemple  eclatant.  L'illustre 
navigateur  ayant  le  pressentiment,  touchant  presque  a  une  certitude,  qu'il 
existait  un  autre  continent,  eut  alutter  pendant  plusieurs  annees  contredes 
opinions  admises  depuis  des  siecles  en  Europe.  II  eut  a  combattre  les  pre- 
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juges,  la  superstition,  les  amers  sarcasmes  et  surtout  l'ignorance.  Ses  idees 
furent  qualifiers  tic  romanesques,  et  ses  projets  considered  comme  ceux 
d'un  visionnaire.  On  lui  objecta  qu'ils  etaient  opposes  a  l'Ecriture-Sainte,  a 
la  raison,  a  l'histoire  et  a  la  geographic  Mais  son  esprit  giganlesque  brisa 
leschaines  dont  on  voulait  le  garrotter.  Apres  avoir  vaineu  tons  les  obstacles, 
il  eut  enfin  la  gloire  do  devoiler  aux  homines  le  mystere  du  monde  occidental. 
II  decouvrit  de  nouvelles  regions  oil  furent  fondes  dfes  empires  qui,  d'apres 
le  cours  ordinaire  des  evenementshumains,  sont  destines  a  eclipser  comple- 
tement  tout  ce  qui  existeailleurs  sur  la  terre.  La  religion,  les  Saintes-Ecri- 
tures,  l'histoire  et  la  philosophic  eurent  a  se  plier  a  sa  theorie,  et,  bien  qu'a 
regret,  on  fut  contraint  d'avouer  qu'il  avait  raison.  Et  ses  idees  qui,  avant 
leur  realisation,  furent  tant  ridieulisees  par  les  princes  et  tantbafouees  par 
les  philosophes,  ouvrirent  une  voie  de  salut  aux  populations  surabondantes 
de  l'Europe,  procurerent  lc  necessaire  a  des  millions  d'hommes,  developpe- 
rent  les  ressources  du  plus  riche  et  du  plus  fertile  paysde  la  terre,  et  ouvri- 
rent un  debouche  commercial  d'une  telle  etendue  que  jamais  le  monde  n'en 
eut  de  pareil. 

Le  systeme  astronomique ,  dit  newtonien ,  mais  decouvert  par  Copernic, 
ne  rencontra  d'abord  que  mepris  et  dedain,  parce  qu'il  etait  contraire  aux 
idees  recues  du  siecle.  On  le  considera  comme  etant  ridicule,  extravagant  et 
anti-scripturaire.Et  de  meme  qu'on  objectait  a  Colomb  qu'il  ne  pouvait  exister 
d'autre  terre,  par  la  raison  qu'il  avait  ele  commande  aux  apotres  de  precher 
l'Evangile  surtout  le  globe  et  qu'ils  n'avaient  pourtant  jamais  decouvert  le 
continent  de  l'Amerique,  de  meme  on  supposait  faux  le  systeme  de  Copernic, 
qui  declarait  que  la  terre  tournait  autour  du  soleil,  tandis  que  les  Ecritures 
disent  que  «  le  soleil  s'arreta.  »  Newton,  vivant  dans  un  siecle  oil  regnait 
plus  de  liberte,  se  livra  a  de  profondes  recherches  et  demonlra  victorieuse- 
ment  que  le  systeme  de  Copernic  est  vrai.  Et  de  nos  jours  tous  les  savants  et 
les  philosophes  admettent  cette  theorie,  pour  laquelle  l'inventeur  subit  des 
persecutions,  la  prison  et  une  condamnation.  11  en  aete  de  meme  avec  pres- 
que  tous  les  principes  de  la  philosophie  et  les  decouvertes  de  la  science. 
Pour  se  faire  accepter,  ils  ont  eu  a  combattre  la  savante  ignorance  de  ceux 
qui  tenaient  opiniatrement  aux  idees  recues  et  aux  usages  etablis  de  longue 
date,  comme  il  leur  a  fallu  hitter  aussi  contre  ceux  qui,  au  lieu  d'employer 
le  raisonnement,  recouraient  au  mepris  et  ne  savaient  manier  que  le  sar- 
casme,  et  jamais  l'argument. 

Si  ce  que  nous  venons  de  dire  de  la  philosophie  et  de  la  science  est  vrai, 
ilest  fortement  confirme  dans  l'Ancien  et  le  Nouveau  Testament  en  matieres 
religieuses.  Du  temps  de  Noe,  quandce  prophete,  avant  le  deluge,  prechait 
aux  hommes  que  le  monde  etait  sur  le  point  d'etre  detruit  par  un  cata- 
clysme  universel,  ses  predications  leur  parurenl  comme  des  contes  ridicu- 
les; et  quoique  Noe  leur  eut  prophetise  durant  cent  trente  ans,  ils  ne  sureht 
rien  du  deluge,  jusqu'a  ce  qu'il  vint  les  surprendre  et  les  engloutir  tous  sous 
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les  eaux.  Quand  Moise  apporta  son  temoignage  au  roi  Pharaon,  ce  dernier 
endurcit  son  coeur  contre  le  divin  message.  Et  meme  les  enfants  d'Israel  qui 
avaient  ete  delivres  de  la  servitude  par  le  pouvoir  de  Dieu,  se  revolterent 
dansle  desert  et  contre  Moise  et  contre  Dieu.  Lorsque  notre  Redempleur  viii* 
sur  la  terre  pour  racheter  les  hommes,  son  temoignage  fat  rejete,  et  on  le 
crucifia  comme  un  imposteur.  Ses  disciples  furent  bannis,  emprisonnes  ou 
mis  a  mort.  Et  dans  la  ville  de  Rome  meme,  a  laquelle  on  donne  aujourd'hni 
le  titre  fastueux  de  capitale  de  la  chretiente,  un  nombre  incalculable  de 
Chretiens  furent  martyrises.  Les  hommes  ont  ete  generalement  si  hostiles 
contre  tout  message  venant  de  Dieu,  et  ce  fait  est  en  quelque  sorte  tellement 
universel  que  saint  Etienne,  le  martyr,  disait  aux  Juifs  :  «  Quel  est  le  pro- 
phete  que  vos  peres  n'aient  pas  mis  a  mort?  lis  ont  meme  tue  ceux  qui  avaient 
predit  l'avenement  du  Juste,  que  vous  avez  livre,  et  dont  vous  avez  ete  les 
meurtriers !  » 

Ce  qui  precede  nous  apprend  la  necessite  de  ne  point  juger  une  oeuvre 
ou  une  matiere  sans  une  serieuse  investigation,  afinde  ne  pas  nous  exposer 
a  combattre  contre  Dieu. 

On  trouve  de  nos  jours  un  grand  nombre  de  docteurs  et  professeurs  de 
christianisme  qui  pre tendent  que  nous  ne  devons  plus  avoir  de  revelations, 
que  le  canon  des  Ecrilures-Saintes  est  rempli,  et  que  la  seule  mention  d'une 
revelation  nouvelle  suffit  pour  qu'elle  soit  rejetee  a  l'instant.  Je  demande  a 
ces  personnes  de  bien  reflechir  et  d'examiner  s'il  ne  serait  pas  possible 
qu'elles  fussent  dans  l'erreur.  Le  christianisme  qu'elles  professent,  est-il  la 
vraie  representation  du  pur  Evangile  institue  par  notre  Seigneur?  Est-ce  que 
ses  progres  et  son  influence  sont  proportionnes  aux  moyens  qu'on  y  emploie? 
Qu'on  me  montre  cette  beaute,  cette  harmonie,  celte  unite,  cet  amour  fra- 
ternel  et  ce  pouvoir  qui  ornaient  l'Eglise  primitive.  Oil  sont  les  developpe- 
ments des  dons  spirituels,  des  graces  et  des  manifestations  de  l'espritde  Dieu^ 
(i  Cor.  XII.)  Oil  sont  l'esprit  de  prophetie,  les  dons  deguerison,  de  visions 
et  de  revelations  qui,  autrefois,  etaient  l'heritage  des  Saints?  Oil  est  l'espoir 
d'amener  l'avenement  de  la  paix  universelle,  leregne  millenaire  de  la  justice 
et  de  la  saintete?  Oil  est  maintenant  l'esperance  qu'un  peuple  sera  prepare 
sur  la  terre,  quand  «  le  Fils  de  l'homme  viendra  dans  les  nuees  du  ciel  avec 
une  grande  puissance  et  une  grande  gloire?  »  (Marc  XIII,  26.) 

Pour  la  realisation  de  toutes  ces  choses,  pour  devoiler  tout  mystere,  vaincre 
le  doute  etdissiper  les  tenebres  epaisses  qui  couvrentla  terre,  pour  rassem- 
bler  etcimenterl'iinion  du  peuple  du  Seigneur,  pour  affermir  le  royaumede 
Dieu,  et  pour  l'accomplissement  des  propheties,  je  demontrerai  qu'il  nous  est 
absolument  necessaire  d'avoir  de  nouvelles  revelations  et  que,  sans  cela,  les 
Ecrituresque  nous  avons  dejane  sauraient  etre  accomplies. 

En  premier  lieu,  nous  devons  chercher  a  reconnaitre  d'oii  nous  avons 
obtenu  la  parole  de  Dieu  ou  la  connaissance  du  Seigneur.  Les  Ecritures  nous 
apprennent  que  «  la  prophetie  ne  nous  a  point  ete  apportee  autrefois  par  la 
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volonte  humaine,  mais  que  les  saints  hommesde  Dieu,  etant  pousses  par  le 
Saint-Esprit,  ont  parle  »  (2  Pierre  I,  2i).  Or,  puisque  toute  vraie  prophetie 
est  venue  directement  de  Dieu,  c'est  a  lui  que  nous  sommes  redevables  de 
toutes  celles  qui  sont  contenues  dans  la  Bible.  Ces  saints  hommes  etaient 
reinplis  de  l'esprit  de  prophetie  et  de  revelation.  lis  eurent  des  songes  et  des 
visions;  ils  furent  visites  par  des  anges;  pour  eux  les  cicux  s'ouvrirent,  et 
mAme  quelquefois  ils  furent  enseignes  par  le  Seigneur  qui  leur  parla  lui- 
meme  en  personne.  Adam,  Henoch,  Abraham  et  Moise  virent  le  Seigneur  et 
converserent  avec  lui.  Esaio  (VI,  4)  «  vit  aussi  le  Seigneur  seant  sur  un  trone 
liaut  et  eleve,  et  sa  suite  remplissait  le  temple. »  Saint  Etienne  vit  «  les  cieux 
ou verts  et  le  Fils  de  l'homme  etant  a  la  droite  de  Dieu  »  (Actes  VII,  56). 
Abraham,  Jacob,  Moise,  Gedeon,  Zacharie,  Marie,  Pierre,  Jean,  Paul  et  beau- 
coup  d'autres  recurent  l'administration  d'anges.  Paul  «  fut  ravi  jusqu'au  troi- 
sieme  ciel  ou  il  entendit  des  paroles  ineffables  qu'il  n'est  pas  permis  a  l'homme 
de  rapporter.  »  lsaie,  Jeremie,  Ezechiel,  Daniel,  Zacharie,  Paul,  Pierre  et  Jean 
eurent  des  visions  et  recurent  la  parole  du  Seigneur. 

Os£e,  Habacuc,  Joel,  Malachie,  Pierre,  Jean  et  les  Eglises  primitives 
eurent  l'esprit  de  prophetie  et  recurent  la  parole  du  Seigneur  et  des  revela- 
tions. Un  grand  nombre  de  ces  songes,  visions,  manifestations,  administra- 
tion d' Anges,  revelations,  propheties  et  instructions  d'hommes  inspires  ont 
ete  ecrits;  et  ces  Ecritures,  jointes  a  un  recit  historique  des  actes  de  Dieu 
envers  son  peuple,  portent  le  nom  de  Bible.  Le  monde  chretien  fait  partout 
grand  cas  de  la  Bible.  On  l'appelle  la  Sainte-Bible,  la  Sainte-Ecriture,  la  Pa- 
role de  Dieu,  les  Ecritures  de  la  verite  divine,  et  on  lui  donne  d'autres  deno- 
minations egalement  respectueuses.Elle  sert  comme  de  regie  supreme  dans 
le  monde  chretien,  et  c'est  elle  qui  decide  les  questions  religieuses  dans  les 
controverses.  Nous  apprenons  dans  laBible  l'histoire  de  la  creation  du  monde, 
des  hommes,  des  oiseaux,  des  poissons  et  de  tousles  animaux.  Elle  nous  de- 
voile  le  mystere  de  la  chute  de  l'homme  et  celui  de  sa  redemption  par  Jesus- 
Christ,  notre  Sauveur.  Elle  nous  fait  connaitre  les  actes  deDieu  touchantdi- 
verses  parties  du  genre  humain,  les  benedictions  qu'il  repandait  sur  lesjustes, 
et  les  chatiments  qu'il  infligeait  aux  impies.  Elle  donne  l'histoire  des  temps 
les  plus  recules,  et,  soulevant  le  voile  qui  nous  cache  1'avenir,  elle  nous 
predit  les  grandes  destinees  qui  doivent  s'accomplir.  Elle  contient  un  recit 
de  la  mission  divine  de  Jesus-Christ,  notre  Sauveur,  de  sespreceptes,  de  sa 
vie,  de  sa  mort  et.  de  sa  resurrection,  comme  aussi  les  doctrines,  les  in- 
structions et  les  ordonnances  de  ses  Ap6tres.  Elle  renferme  (sans  avoir  re- 
cours  aux  dernieres  revelations  donnees  aux  hommes)  tout  ce  que  sait  la 
generation  actuelle  sur  Dieu,  les  Anges,  les  demons,  les  recompenses  et  les 
chatiments  a  venir,  le  Ciel  et  la  terre,  la  destinee  de  l'homme  et  de  la  crea- 
tion. Elle  est  souvent  appelee  le  phare,  le  guide  ou  la  voie  du  chretien,  pour 
le  conduire  a  la  vie  eternelle.  De  la  ces  nombreuses  societes  organisees  dans 
divers  pays  et  ces  millions  de  Bibles  qu'on  fait  gratuitement  circuler  par- 


•-  7  — 
tout  dans  le  but  d  eclairer  Ies  hommes  par  Ies  Ecritures  et  de  les  amener, 
pretend-on,  a  la  connaissance  de  Dieu;  nous  dirons  plus  tard  avec  quel 
succes. 

D'oii  a-t-on  obtenu  ce  saint  livre?  Tout  ce  qui  concerne  le  salut  du  genre 
humain  n'est  connu  que  par  revelation  divine.  Si  le  Seigneur  ne  se  fut  ja- 
mais revele  a  ses  creatures,  nous  n'eussions  pas  eu  la  Bible.  Considere  par 
les  Chretiens  comme  une  des  plus  grandes  benedictions  donnees  au  monde, 
ce  livre  a  ete  obtenu  par  revelation  directe.  A  toutes  les  epoques.  des  hommes 
justes  recurent  avec  joie  les  manifestations  de  la  volonte  du  Seigneur,  ainsi 
que  toutes  les  communications  qu'il  se  plut  a  leur  faire.  Et  si  des  faveurs  si 
precieuses  furent  accordees  a  l'homme  par  revelation  directe,  pourquoi  ceux 
qui  croient  a  la  Bible  s'opposeraient-ils  a  ce  que  Dieu  fit  encore  de  nou- 
velles  revelations  pour  le  salut,  le  bonheur  et  l'exaltation  du  genre  humain? 
Si  Dieu  n'a  declare  nulle  part,  dans  la  Parole  deja  donnee,  qu'il  ne  ferait 
plus  de  revelations  aux  hommes,  ce  qu'il  n'a  pas  fait,  comme  je  suis  pret  a 
le  prouver,  pourquoi,  plus  que  tous  les  autres  hommes,  les  Chretiens,  qui 
font  profession  de  croire  a  la  Bible,  pourquoi  font-ils  des  objections  a  ce 
que  Dieu  manifeste  encore  davantage  sa  bonte  et  sa  misericorde  envers 
nous?  Or,  dans  le  prochain  chapitre,  je  demontrerai  que  de  telles  opinions 
sont  contraires  aux  voies  de  Dieu  dans  tous  les  temps,  que  son  plan  a  tou- 
jours  ete  de  donner  des  revelations  adaptees  aux  besoins  des  nations,  des 
Eglises  ou  des  individus  qui  les  recevaient,  et  qui,  a  l'exception  des  doc- 
trines et  des  propheties  dont  nous  aurons  occasion  de  faire  ci-apres  une 
mention  particuliere,  n'auraient  point  ete  convenables  pour  aucun  autre 
peuple. 

Chapitre  II. 

Les  revelations  donnees  a  un  peuple  ne  sont  point  propres  d  un  autre  peuple. 

«  Et  Moise  lui  dit :  Si  ta  face  ne  vient  pas  avec  moi,  ne  nous  fais  point  monter 
dici.v  (Exode  XXXIII,  do.) 

Quand  le  Seigneur  donna  une  revelation  a  Noe,  lui  declarant  qu'un  de- 
luge devait  detruire  les  habitants  de  la  terre,  cette  revelation  lui  fut  donnee 
pour  son  propre  salut  et  pour  celui  de  ceux  a  qui  il  l'annonca.  Car  «  il  etait 
predicateur  de  la  Justice.  »  (2  Pierre  II,  5.)  La  construction  de  I'arche,  Ies 
amenagements  pour  les  animaux,  sa  delivrance  et  celle  de  sa  famille  furent 
autant  de  revelations  pour  eux  et  destines  a  eux  seuls.  C'etait  la,  en  effet, 
des  circonstances  qui  ne  devaient  jamais  plus  se  renouveler,  et  qui  ne  de- 
vaient  nullement  s'appliquer  a  d'autres.  Gar  Dieu  fit  alliance  avec  Noe,  apres 
le  deluge,  et  lui  declara  qu'il  ne  detruirait  jamais  plus  les  habitants  de  la 
terre  par  un  deluge.  (Gen.  IX,  8.) 

Quelque  temps  apres,  le  Seigneur  detruisit  les  villes  de  Sodome  et  de 
Gomorrhe.  Mais  auparavant  il  revela  son  dessein  a  Abraham  et  a  Lot.  Sans 
cette  revelation,  comment  Lot  aurait-il  pu  se  mettre  a  l'abri  du  feu  du  ciel  ? 


—  8  — 
(Gen.  XVIII,  XIX.)  Une  arche,  comme  celle  qui  fut  construite  par  Noe,  ne 
lui  cut  ete  d'aucun  usage,  et  aucune  des  instructions  donnees  a  ce  prophete 
ne  pouvaient  lui  etre  applicables,  non  plus  qu'aux  habitants  de  Sodome  et 
de  Gomorrhe,  ou  des  plaines  environnantes.  II  dut  recevoir  une  revelation 
speciale,  a  lui  particuliere.  qui  ne  consista  point  a  batir  une  arche,  mais  «  a 
se  sauver  sur  une  montagne  et  ne  point  s'arreter  en  aucun  endroit  de  la 
plaine. » 

Quand  les  enfants  d'Israel  gemissaient  sous  le  joug  de  fer  des  Egyptiens, 
il  leur  fallut  aussi  des  revelations  d'une  nature  toute  particuliere.  Moise  fut 
done  suscite  pour  etre  leur  revelateur  et  leur  liberateur.  L'ange  du  Seigneur 
lui  apparut  dans  une  flamme  de  feu,  et  le  Seigneur  lui  dit :  «  En  verite,  j'ai 
vu  les  afflictions  de  mon  peuple  qui  est  en  Egypte,  j'ai  entendn  les  cris 
qu'ils  jettent  a  cause  de  leurs  exacteurs,  et  j'ai  connu  leurs  douleurs.  Aussi 
suis-je  descendu  pour  le  delivrer  de  la  main  des  Egyptiens  et  pour  le  faire 
remonter  de  ce  pays-la  en  un  pays  fertile  et  spacieux,  en  un  pays  ou  coulent 
le  lait  et  le  miel....  Maintenant  done,  viens...  Et  tu  retireras  mon  peuple, 
les  enfants  d'Israel,  hors  d'Egypte.  »  (Exode  III.) 

Maintenant,  je  le  demande,  de  quel  usage  les  revelations  donnees  a. Noe 
ou  a  Lot  eussent  ete  aux  enfants  d'Israel?  Le  monde  n'allait  pas  etre  detruit 
par  un  deluge,  ni  l'Egypte  par  le  feu;  mais  les  circonstances  etaient  entie- 
rement  differentes.  Le  peuple  du  Seigneur  se  trouvait  cruellement  opprime 
par  les  Egyptiens,  qui  lui  imposaient  des  fardeaux  accablants;  et  e'etait  le 
dessein  de  Dieude  le  delivrer  de  cet  eaclavage,  de  le  soustraire  a  la  rapacite 
de  ses  exacteurs,  et  de  le  mener  au  pays  de  Canaan  pour  en  faire  une  na- 
tion distincte  et  puissante.  Dans  ce  but,  Dieu  suscita  Moise,  le  doua  d'intel- 
ligence  et  le  remplit  de  son  Saint-Esprit.  Moise  devint  le  liberateur  des  Is- 
raelites. II  recut  de  frequentes  revelations  pour  operer  leur  delivrance  et 
guider  leurs  pas  dans  le  desert.  II  sentait  si  bien  la  necessite  de  la  presence 
du  Tout-Puissant  et  celle  de  recevoir  constamment  de  lui  des  conseils  et  des 
revelations,  qu'il  dit  au  Seigneur  :  Si  ta  presence  ne  vient  pas  avec  moi,  ne 
nous  fais  point  monter  d'ici ;  preferant  rester  oil  il  etait  que  d'en  partir  sans 
le  secours  de  la  revelation  directe  de  Dieu,  ou  de  se  tier  a  son  propre  juge- 
ment  et  raeme  aux  revelations  deja  donnees.  Et,  chose  bien  certaine,  de- 
puis  lors  les  enfants  d'Israel  ne  furent  jamais  chaties  pour  avoir  meprise  les 
paroles  de  Noe,  d' Abraham  ou  de  Lot,  mais  ils  le  furent  severement  pour 
s'etre  revokes  contre  Dieu  et  Moise,  contre  les  revelations  qui  leur  etaient 
donnees  pour  leur  direction  speciale. 

Quand,  par  suite  de  leurs  transgressions,  les  Israelites  furent  condamnes 
a  6tre  menes  captifs  a  Babylone,  Jeremie  revela  au  roi  Sedecias  la  volonte 
du  Seigneur.  II  declara  au  peuple  qu'il  irait  en  captivite  a  Babylone  et  y  de- 
meurerait  soixante  etdix  ans.  Ce  qui  s'accomplit  effectivement ;  et  depuis 
les  Israelites  furent  delivres,  selon  les  paroles  du  prophete.  Cette  prophetie, 
ainsi  que  les  precedentes,  n'etait  applicable  qu'aux  circonstances  particu- 
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litres  oil  se  trouvait  le  peuple  a  qui  elle  fut  donnee.  Gette  nouvelle  revela- 
tion lui  devenait  d'une  necessite  indispensable,  bien  qn'il  eut  en  sa  possession 
les  revelations  des  temps  passes,  que  nous  avons  deja  mentionnees,  ainsi 
que  des  centaines  d'autres.  De  meme  sa  delivrance  de  Babylone,  sous  la 
conduite  d'Esdras  et  de  Nehemie,  fut  tout  aussi  partieuliere. 

Quand  la  parole  du  Seigneur  vint  a  Isa'ie  touchant  la  chute  de  Babylone, 
ce  fut  tout  a  fait  distinct  de  toute  autre  revelation  anterieure.  (Isa'ie  XIII. )De 
meme  avec  le  message  de  Jonas  a  Ninive  :  il  fut  exclusivement  delivre  a 
cette  ville.  Les  revelations  dont  je  viens  de  parler  ne  pouvaient  s'appliquer 
a  Tyr,  a  Sidon,  a  l'Egypte,  ou  a  aucune  autre  nation,  mais  uniquement  a 
celles  auxquelles  elles  etaient  destinees. 

Lorsque  noire  Sauveur  predit  la  destruction  de  Jerusalem,  les  circon- 
stances  qui  devaient  accompagner  cette  dispensation  etaient  encore  d'une 
nature  essenliellement  differente  de  toutes  les  autres.  Les  Juifs  allaient  etre 
disperses  parmi  toutes  les  nations;  leur  temple,  leur  gouvernement  et  leur 
nationality  allaient  etre  detruits,  et  Jerusalem  rasee.  Les  disciples  de  notre 
Seigneur  recurent  alors  de  sa  bouche  des  instructions  speciales  sur  ce  qu'ils 
avaient  a  faire  pour  echapper  aux  terribles  calamites  qui  devaient  frapper 
ce  peuple  maudit  de  Dieu.  «  Et  quand  vous  verrez  Jerusalem  environnee 
par  les  armees,  sachez  que  sa  desolation  est  proche.  Alors,  que  ceux  qui 
seront  dans  la  Judee  s'enfuient  aux  montagnes,  que  ceux  qui  seront  dans 
Jerusalem  s'en  retirent;  et  que  ceux  qui  seront  a  la  campagne  ne  rentrent 
point  dans  la  ville.  Car  ce  seront  alors  les  jours  de  la  vengeance,  atin  que 
toutes  les  chosesqui  sont  ecrites  s'accomplissent.»  (Luc  XXI,  20  a  22.)  Cette 
derniere  revelation,  comme  toutes  les  precedentes,  fut  donnee  aux  disciples 
des  anciens  jours  pour  leur  bien  particulier ;  elle  nous  demontre  bien  posi- 
tivement,  de  meme  que  les  autres,  la  necessite  absolue  de  revelations  conti- 
nuelles  pour  la  conduite  du  peuple  du  Seigneur.  Car,  puisque  les  circon- 
stances  dans  lesquelles  se  sont  trouvees  ces  nations  en  divers  temps  et  en 
divers  lieux  ont  ete  differentes,  il  s'ensuit  qu'elles  ont  du  recevoir  des  reve- 
lations propres  a  ces  circonstances  particulieres,  comme  il  s'ensuit  que  ces 
revelations  donnees  a  telle  nation  n'etaient  pas  suffisantes  pour  une  autre. 

Cela  n'est  pas  seulement  vrai  relativement  aux  nations,  mais  il  Test  egale- 
ment  pour  les  individus.  Quand  la  Parole  du  Seigneur  etait  envoyee  a  un 
homme  seul  ou  quand  cet  homme  etait  visite  par  un  ange,  le  message  divin 
ne  s'adressait  qua  lui,  ainsi  qu'a  sa  propre  nation,  et  jamais  a  une  autre 
personne  ou  a  une  autre  nation.  Exemple  :  lorsque  le  prophete  se  presenta 
a  Heli  pour  lui  annoncer  le  sort  prochain  qui  lui  etait  reserve,  ainsi  qu'a  sa 
famille,  ce  message  n'etait  que  pour  Heli  et  ne  s'appliquait  nullement  a 
Samuel.  (Samuel  II  et  111).  Heli  avait  neglige  ses  enfants  et  avait  ferine  les 
yeux  a  leurs  transgressions ;  Samuel  n'avait  point  d'enfants.  Le  message  de 
Dieu  a  Pharaon  differait  entierement  de  celui  donne  a  Nabuchodonosor.  Le 
message  a  Pharaon  fut  delivre  en  ces  termes :  «  Ainsi  a  dit  l'Eternel,  le  Dieu 
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d'Israel  :  Laisse  aller  mon  penple ,  afin  qu'il  me  celebre  une  fete  solennelle 
au  desert. » (Exode  V,  1).  Celui  au  roi  de  Babylone  :  «  On  te  chassera  d'entre 
les  hommes,  ton  habitation  sera  avec  les  betes  des  champs,  et  tu  seras 

nourri  d'herbe  comme  les  boeufs  pendant  sept  ans »  (Daniel  IV).  Quand 

la  parole  du  Seigneur  fut  donnee  a  Elie,  a  Elisee,  a  Isaie,  a  Jeremie,  a  Eze- 
chiel,  a  Zacharie,  et  a  bien  d'autres  encore,  ils  eurent  chacun  une  mission 
speciale  a  remplir,  un  temoignage  a  rendre,  un  message  a  annoncer,  soit 
aux  Juifs,  soit  aux  Gentils. 

Si  nous  faisons  des  recherches  dans  le  Nouveau  Testament,  nous  y  trou- 
verons  les  memes  principes.  L'ange  qui  vint  annoncer  a  Zacharie  la  nais- 
sance  de  Jean  (Luc  1, 11  a  20)  avail  un  tout  autre  message  que  celui  qui  vint 
annoncer  a  Marie  la  naissance  de  notre  Sauveur.  (Luc  I,  26-28).  Et  ces  deux 
messages  etaient  differents  de  celui  qu'un  autre  ange  vint  porter  a  Joseph,  en 
lui  ordonnant  de  s'enfuir  en  Egypte  pour  un  peu  de  temps  avec  sa  famille 
(Matthieu  II,  13).  Un  ange  vint  delivrer  un  message  special  a  Paul,  lorsqu'il 
fut  en  danger  de  faire  naufrage.  Un  ange  visita  Pierre  en  prison.  Mais  ces 
deux  envoyes  celestes,  ainsi  que  tous  les  autres,  avaient  chacun  un  message 
parliculiera  annoncer  aux  hommes,  selon  les  circonstances  et  leur  situation 
respective. 

Ce  meme  principe  est  clairement  developpe  dans  les  differents  genres  de 
messages  delivres  par  les  apotres  aux  diverses  Eglises.  Comme  leurs  circon- 
stances ,  leur  position  et  leur  iidelite  variaient,  de  meme  leurs  instructions 
variaient  aussi.  Les  conseils  et  les  admonestations  qu'ils  donnaient  a  une 
Eglise  ne  convenaient  pas  a  une  autre.  Lorsque  Jean  eut  un  message  a 
delivrer  aux  sept  Eglises  de  l'Asie ,  ce  message  ne  fut  pas  le  meme  pour 
toules  et  ne  pouvait  s'appliquer  a  toules.  Pourquoi  ?  Simplement  parce  que 
leurs  circonstances,  leur  foi  et  leur  position  devant  Dieu  etaient  differentes. 
II  lui  fut  done  commande  de  leur  ecrire,  selon  leurs  diverses  situations. 

A  1'une  il  ecrivit  qu'ils  s'etaient «  relaches  de  leur  premiere  charite  » ;  a 
une  autre,  que  «  quoiqu'ils  se  disaient  pauvres,  cependant  ils  etaient  riches, 
et  qu'ils  auraient  la  couronne  de  vie  s'ils  restaient  fideles  jusqu'a  la  mort  »; 
il  dit  a  une  autre,  qu'ils  «  se  disaient  riches  et  qu'ils  ne  savaient  pas  qu'ils 
Etaient  pauvres,  etc.  » ;  a  une  autre,  qu'ils  avaient  permis  a  une  femme  qui 
sedisaitprophetesse,«de  seduire  ses  serviteurs,  de  les  porter  a  commettre  la 
fornication  et  de  leur  faire  manger  des  choses  sacrifices  aux  idoles  »  ;  a  une 
autre,  qu'ils  «  etaient  tiedes,  et  qu'il  les  vomirait  de  sa  bouche,  a  moins  qu'ils 
ne  se  repentent.  »  (Apocal.  II  et  III.) 

Nous  voyons  par  la  qu'un  esprit  continuel  de  revelation  etait  absolument 
necessaire  pour  devoiler  les  iniquites  qui  existaient  dans  les  diverses  Eglises, 
et  pour  leur  donner  des  conseils,  des  avertissements  et  des  instructions,  selon 
leurs  besoins.  Quand  Paul  ecrivant  aux  Galates,  leur  dit : «  0  Galates  insen- 
ses  !  qui  vous  a  ensorceles,  pour  faire  que  vous  n'obeissiez  point  a  la  verite  ?»' 
(Gal.  HI,  1) ;  e'etait  une  toute  autre  declaration  que  celle  aux  Romains,  a 
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qui  il  ecrivait :  «  Je  rends  graces  a  mon  Dieu  par  Jesus-Christ,  pour  vous 
tous,  de  ce  que  voire  foi  est  renommee  par  tout  le  monde.  »  (Rom.  I,  8.) 
Etcela  differait  encore  de  ce  qu'il  reprocbait  aux  Corinthiens,  savoir  :  Que 
la  fornication  existait  parnii  eux,  «  telle  qu'on  n'en  faisait  pas  raeme  mention 
parmi  les  Gentils. »  (1  Corint.  V,  I .)  Et  lorsque  Paul  ecrivit  aux  Corinthiens  : 
a  Je  n'ai  pu  vous  parler  comme  a  des  hommes  spirituels.»  (1  Corint.  Ill,  1.) 
Nous  voyons  que  leurs  circonstances  etaient  bien  differentes  de  celles  de 
l'Eglise  ,  a  qui  Jean  mandait :  «  Vous  avez  recu  l'onction  du  Tres-Saint,  et 
vous  connaissez  toutes  choses.  »  (1  Jean  II,  20.) 

Pour  ne  point  donner  attention  a  ces  choses,  des  Chretiens  du  temps  ac- 
tuel  s'appliquent  a  eux-memes  certains  passages  des  Ecritures ,  auxquels  ils 
n'ont  point  le  moindre  droit  quelconque.  Ce  n'est  pas  chose  rare,  que  des 
hommes  appliquent  aux  Chretiens  des  promesses  faites  aux  Juifs.  Mais,  je 
vous  le  demande,  qu'ont  a  faireles  Chretiens  des  benedictions  promises  aux 
Juifs  ?  Ils  rejettent  sur  la  tete  des  enfants  d'Israel  les  maledictions  qui  ont 
ete  prononcees  contre  eux  ,  et  ils  veulent  leur  derober  leurs  benedictions. 
Non.  Les  promesses  annoncees  aux  Juifs,  le  furent  a  eux  seuls,  et  non  pas 
aux  Gentils;  et  les  Juifs  seront  obliges  a  tout  subir,  benedictions  ou  male- 
dictions. 

II  nous  est  souvent  repete  qu'il  est  necessaire  de  bien  savoir  dispenser  la 
parole  de  la  verite.  Mais  qui  peut  dire  de  nos  jours  ce  que  Jean  ecrivit  a 
l'Eglise  :  «  Nous  avons  recu  l'onction  du  Tres-Saint ,  nous  connaissons 
toutes  choses,  et  nous  n'avons  pas  besoin  qu'aucun  homme  nousenseigne  ?» 
Nous  parlons  d'etre  justifies  par  la  foi.  Mais  ne  voyez-vous  pas  que  ces 
personnes-la,  ainsi  justifiees,  avaient  obei  aux  ordonnances  de  1'Evangile; 
qu'elles  avaient  ete  baptisees  par  immersion,  au  nom  de  Jesus-Christ,  pour 
la  remission  de  leurs  peches  ,  qu'elles  avaient  recu  l'imposition  des  mains 
pour  le  don  du  Saint-Esprit ;  et  qu'elles  s'etaient  conformees  a  tous  les 
premiers  principes  de  1'Evangile.  Elles  etaient  justifiees  par  leur  foi  en 
Jesus-Christ,  pour  avoir  obei  a  1'Evangile ,  et  non  pas  par  la  loi  mosaique. 

Jean  dit  dans  l'Apocalypse  :  «  Soyez  fideles  jusqu'a  la  mort,  et  je  vous 
donnerai  la  couronne  de  vie.  »  A  qui  ?  a  l'Eglise  de  Smyrne,  non  pas  a 
l'Eglise  dePergame  ou  de  Laodicee,  ni  a  aucune  Eglise,  ou  gens  qui,  de  nos 
jours,  jugent  a  propos  de  s'appliquer  a  eux-memes  ces  paroles.  Afin  de 
pouvoir  realiser  cette  promesse,  une  personne  ou  une  Eglise  devait  se 
trouver  placee  dans  des  circonstances  semblables.  On  pourrait  tout  aussi 
bien  s'appliquer  d'autres  passages,  tels  que  ceux-ci :  «  Tes  oeuvres  n'ont 
pas  ete  trouveesparfaites  devant  Dieu.  »  «  Parce  que  tu  es  tiede,m  chaud  ni 
froid ,  je  te  vomirai  de  ma  bouche.  »  «  Souviens-toi  done  d'oii  tu  es  tombe, 
repens-toi  et  fais  tes  premieres  oeuvres,  ou  incontinent  je  viendrai  a  toi  et 
j'oterai  ton  chandelier  de  sa  place,  a  moins  que  tu  ne  te  repentes.  » 

Mais  comme  ces  dermers  passages  ne  leur  conviennent  pas  autant  que 
ceux  cites  plus  haut,  on  fe  applique  en  general  aux  Eglises  asiatiques,  et 
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on  applique  les  passages  favorables  aux  Eglises  de  nos  jours.  Or,  les  pro- 
messes  de  l'Evangile  furent  faites  a  ceux  qui  avaient  obei  a  l'Evangile.  Ces 
promesses  furent  faites  par  des  homines  inspires,  «qui  parlerent  selon  qu'ils 
etaient  inspires  du  Saint-Esprit. »  (2  Pierre  I,  21 .)  Car  l'Eglise  avait  alors  des 
ap6tres,  des  prophetes,  des  evangelistes,  des  pasteurs  et  des  docteurs,  tons 
soumis  a  l'intluence  de  l'esprit  de  Dieu.  Ces  hommes  avaient  des  songes, 
des  visions,  recevaient  la  visile  d'anges,  et  comprenaient  les  mysteres  de 
Dieu.  Ces  choses  «  furent  mises  dans  l'Eglise  pour  le  perfectionnement  des 
saints,  pour  l'ceuvre  du  ministere  et  pour  l'edification  du  corps  du  Christ.  » 
(Ephes.  IV;  11,12.)  Et  combien  de  temps  ces  choses  devaient-elles  exisler 
dans  l'Eglise  ?  «  Jusqu'a  ce  que  nous  soyons  tons  parvenus  a  l'unite  de  la 
foi  et  de  la  connaissance  du  Fils  de  Dieu ;  a  l'etat  d'homme  parfait  et  a  la 
mesure  de  la  stature  parfaite  de  Christ;  afin  que  nous  ne  soyons  plus  des 
enfants ,  ni  flottants ,  ni  emporles  par  le  vent  de  toutes  sortes  de  doctrines , 
par  la  tromperie  des  hommes,  et  par  l'adresse  qu'ils  ont  de  seduire  artifi- 
cieusement.»  (v.  13,14.)  En  d'autres  termes :  il  nous  aete  donnedesapotres, 
des  prophetes,  etc.,  tous  hommes  inspires  qui,  par  revelation  etparla  parole 
de  Dieu,  seront  a  meme  de  nous  guider  continuellement  dans  la  voie  de  la 
verite  et  de  nous  garantir  de  tout  mal.  Et  a  cause  du  manque  de  cette 
intelligence  et  de  cette  communication,  touthommea  pris  le  chemin  qui  lui 
convenait ;  ils  ont  abandonne  la  purete  des  principes  de  l'Evangile,  ils  sont 
tombes  dans  le  labynnthe  de  l'ignorance,  de  la  superstition  et  de  1'erreur; 
et,  au  lieu  d'etre  revetus  de  sagesse,  de  puissance,  d'intelligence  et  de  cer- 
titude, au  moyen  des  revelations,  semblables  a  l'une  des  Eglises  d'Asie, 
qui  pretendait  qu'ils  elaient  riches,  qu'ils  avaient  accru  leurs  richesses  et 
n'avaient  besoin  de  rien ;  ils  ne  savent  pas  qu'ils  sont  malheureux,  pauvres, 
miserables,  aveugles  el  nus,  depourvus  d'apotres  et  de  prophetes,  prives  de 
revelations,  de  l'administration  d'anges,  prives  de  la  connaissance  de  Dieu, 
ignorant  son  pouvoir,  son  plan  et  ses  desseins ,  ignorant  cette  gloire ,  cette 
vie,  et  ces  vives  lumieres  qui  caracteriserent  autrefois  ses  saints. 

De  la  decoule  la  grande  necessite  de  nouvelles  revelations  pour  restaurer 
son  Eglise  dans  toute  sa  plenitude  ,  sa  gloire  et  sa  puissance ,  avec  les  dons 
spirituels  ,  la  guerison  des  malades  et  les  aulres  benedictions,  comrne  elles 
existaient  anciennement;  afin  de  ne  plus  etre  ni  flottants,  ni  emportes  par  le 
vent  de  toutes  sortes  de  doctrines,  ni  d'etre  obliges  de  n'avoir  uniquement 
recours  pour  notre  direction  qu'aux  choses  anciennes;  mais  afin  que  nous 
puissions  avoir  des  revelations  directes  pour  nous  guider  a  travers  le  laby- 
rinthe  de  cette  vie  et  nous  faire  obtenir  la  vie  eternelle. 

Mais  on  pourra  nous  objecter :  Si  cela  est  vrai,  a  quoi  bon  les  Saintes-Ecri- 
tures?  Je  reponds:  Elles  sont  d'une  valeur  inappreciable  independamment 
des  nouvelles  revelations ,  elles  sont  pour  les  hommes  le  tresor  le  plus  pre- 
cieux  qu'ils  puissent  posseder;  elles  contiennent  de  grands  evenements  et 
d'importantesveritesai'usagedu  genre  humain,  dans  leur  partie  historique, 
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dans  leurs  doctrines  ,  leurs  ordonnances  et  leurs  propheties.  Elles  sont  une 
voix  d'avertissement ,  une  enseigne  et  un  guide  au  voyageur  egare;  elles  sont 
la  lettre  morte  ,  mais  non  pas  le  teinoignage  vivant. 

II  nous  est  fort  agreable  de  lire  dans  les  Ecritures  que  lcs  hommes  etaient 
autrefois  visites  par  des  anges;  mais  a  qui  se  niontrent-ils  de  nos  jours? 
Nous  y  lisons  le  recit  d'hommes  qui  avaient  des  visions  prophetiques;  pou- 
vant  contempler  les  desseins  de  Dieu ,  et  prophetisant  des  evenementsdevant 
se  realiser  dans  les  siecles  fulurs.  II  y  est  question  de  Revelateurs  et  de 
Voyants.  Mais  tous  ces  Prophetes ,  ces  Revelateurs  et  ces  Voyants  vecurent 
dans  les  temps  anciens.  Nous  voyons  qu'il  y  avait  des  Apotres ,  des  Pro- 
phetes et  des  homines  inspires  au  jour  de  la  dispensation  chretienne;  ils  ne 
sont  pas  les  notres ,  mais  ils  furent  les  officiers  ,  les  administrateurs  d'un 
autre  peuple.  Nous  lisons  avee  joie  leurs  instructions ,  leurs  doctrines ,  leurs 
ordonnances  et  leurs  propheties.  Mais  c'etaient  la  les  Apotres,  les  Prophetes 
et  les  officiers  d'un  autre  age;  leurs  instructions  s'adressaient  a  un  autre 
peuple.  Leurs  doctrines  et  leurs  ordonnances  nous  servent  comme  d'une 
lumiere  pour  rendre  manJfestes  les  tenebres  du  monde  chretien  actuel ,  et 
leurs  propheties  indiquent  son  apostasie.  Les  Ecritures  nous  parlent  des  dons 
spirituels ,  des  guerisons ,  de  la  foi ,  des  miracles ,  de  l'unite ,  de  la  puissance 
et  de  la  certitude  qui  existaient  autrefois  dansl'Eglise;  mais  les  eglises  de 
nos  jours  en  sont  privees ,  et  ces  choses  ne  servent  qu'a  devoiler  leur  situa- 
tion et  a  rendre  plus  manifestes  leur  pauvrete,  leur  nudite ,  leur  indigence 
et  le  manque  absolu  de  ces  dons  qui  furent  anciennement  la  gloire  de  1'E- 

glise. 

Comment  les  Ecritures,  dites-vous ,  ne  sont  d'aucune  valeur?  Elles  sont 
un  phare  pour  le  voyageur ,  une  pierre  de  touche  pour  distinguer  les  doc- 
trines vraies  et  les  propheties. 

Quand  Jesus  etait  sur  la  terre  ,  il  avait  souvent  recours  aux  Ecritures ,  et 
il  fit  le  commandement  de  les  lire  et  de  les  scruter  soigneusement.  (Jean  V, 
39.)  Ses  Apotres  firent  de  meme.  Paul  nousapprend  :  «  que  toutes  les  choses 
qui  ont  ete  ecrites  autrefois,  ont  ete  ecrites  pour  notre  instruction;  afin  que, 
par  la  patience  et  par  la  consolation  que  les  Ecritures  nous  donnent ,  nous 
retenions  notre  esperance.  »  (Rom.  XV,  4.)  Ce  sont  enfin  les  Ecritures-Saintes 
qui  devoilent  les  immenses  evenements  de  ces  derniers  jours  avec  tant  de 
clarte  et  de  precision ,  qu'il  est  impossible  de  s'y  tromper.  Mais  avant  d'a- 
border  ce  sujet ,  nous  demontrerons  succinctement  que  nous  devons  com- 
prendreou  entendre  16s  Ecritures  d'une  maniere  litterale ,  a  1'exception  des 
figures  et  paraboles,  et  la  oil  elles  se  trouvent  elles  sont  toujours  clairement 
deftnies;  et  que,  quand  une  revelation  etait  donnee  pour  la  direction  d'un 
peuple  ,'  cette  revelation  etait  toujours  precise,  explicite  et  facile  a  com- 
prendre. 


Chapitre  III. 

DE  LA  CLABTE   DES   PROPHETIES. 

Sachant  premierement  ceci  que  nulle  prophetie  des  Ecritures  n'est  d'aucune 
interpretation  par ticuliere,  car  la  prophetie  na  point  eteapportee  autrefois  par 
la  volonte  humaine :  mais  de saints  hommes  de  Dieu  parlerent  comme  ils  y  etaient 
poussesparle  Saint-Esprit.  (2  Pierre  I,  20,  21.) 

On  a  beaucoup  l'habitude  de  nos  jours  de  spiritualiser  les  Sainte-sEcri- 
tures,  et  de  leur  donner  un  sens  et  des  significations  que  leurs  auteurs  n'ont 
certainement  jamais  voulu  leur  donner  ,  et  c'est  ainsi  que  les  passages  les 
plus  clairs ,  les  plus  lumineux  ,  sont  rendus  obscurs  et  pleins  de  tenebres. 
et  qu'on  leur  fait  signifier  tout  ce  qu'on  veut,  ou  meme  rien,  selon  le  ca- 
price du  lecteur.  Cette  perversion  de  la  parole  de  Dieu  aveugle  l'esprit  de 
milliers  de  personnes  qui  cherchent  sincerement la  verite.  Or,  cet  usage  est 
devenu  tellement  universel ,  qu'il  est  indispensable  de  poser  des  regies  su- 
res,  bien  determinees,  d'interpretation ,  avant  d'aborder  la  question  des 
propheties  qui  attendent  encore  leur  accomplissement.  Je  vais  done  demon- 
trer ,  par  les  Ecritures ,  que  les  propheties  qui  ont  ete  accomplies ,  font  ete 
litteralement ;  d'oii  il  s'ensuit  que  les  propheties  qui  doivent  recevoir  leur 
accomplissement  dans  l'avenir,  le  recevront  aussi  litteralement.  Et  je  de- 
montrerai  que  nulle  prophetie  n'est  d'aucune  interpretation  particuliere  , 
et  que  les  Ecritures  ne  disent  pas  une  chose  pour  signifier  une  autre  chose, 
ou  ,  si  Ton  nous  permet  cette  trivialite  ,  ne  disent  pas  blanc  pour  signifier 
noir. 

Nous  considererions  comme  une  chose  etrange ,  si  un  homme  ecrivait  a 
son  agent  de  lui  acheter  un  cheval ,  et  qu'au  lieu  d'un  cheval  il  achetat  un 
boeuf ;  ou  s'il  lui  donnait  l'ordre  d'acheter  un  chapeau,  qu'il  fitemplette  d'un 
manteau.  On  dirait  d'un  tel  agent  qu'il  n'est  pas  dignede  confiance,  et  qu'il 
est  incapable  de  remplir  son  emploi.  Mais  comment  qualifier  sa  conduite,  si 
cet  homme,  repondant  a  son  maitre,  pretendait  qu'il  ne  voulait  pas  lui-meme 
ces  objets  qu'il  avaitdemandes,  et  que  ce  serait  tres  vulgaire,  dans  ce  siecle 
de  lumieres,  d'ecrire  simplement  pour  les  choses  dont  on  avait  besoin; 
qu'en  consequence ,  il  avait  spiritualise  ses  lettres ,  selon  la  science  du  jour, 
et  lui  avait  achete  les  choses  dont  il  avait  reellement  besoin,  et  non  pas  celles 
qu'il  lui  avait  demandees. 

Quand  Noe  fut  averti  que  le  monde  allait  etre  detruit  par  un  deluge,  cela 
s'effectua  litteralement.  Ce  ne  fut  pas  un  deluge  spirituel,  mais  un  deluge 
reel ,  positif  et  litteral ,  et  Noe  le  comprit  ainsi  •  car  il  se  mit  a  preparer  une 
arche,  selon  le  commandement  du  Seigneur.  S'il  ne  l'eut  pas  fait,  il  eut  peri 
avec  le  reste  du  monde.  II  en  fut  de  meme  avec  Lot,  quand  les  villes  de 
Sodome  et  de  Gomorrhe  furent  detruites  par  le  feu  du  ciel :  S'il  eut  pris  dans 
un  autre  sens  que  le  sens  litteral  l'avertissement  des  anges,  lui  etsa  famille 
eussentete  engloutis  dans  la  ruine  generate  de  ces  villes. 
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Quand  l'ange  du  Seigneur  apparut  a  Abraham ,  et  lui  annonca  que  sa 
femme  Sarah  enfanterait  un  fils,  cette  promesse  fut  litteralement  accomplie. 
Lorsque  Pharaon,  roi  d'Egypte,  eut  un  songe  dont  Interpretation  lui  fut 
donnee  par  Joseph ,  qui  annonca  qu'il  y  aurait  sept  annees  d'abondance, 
suivies  de  sept  annees  de  disette  (Genese  XLl) ,  il  comprit  que  ces  choses  ■ 
arriveraient  litteralement.  En  consequence,  les  greniers  furent  remplis  de 
fromentdurant  les  sept  annees  de  fertilite,  afin  de  pouvoir  subvenir  aux  be- 
soins  publics  durant  les  sept  annees  de  sterilite,  et  par  ses  sages  mesures  le 
peuple  fut  sauve;  tandis  que  si  Pharaon  avait  rejete  Interpretation  de  Jo- 
seph, s'il  s'etait  imagine  qu'il  s'agissait  la  d'une  abondance  spirituelle,  d'une 
famine  spirituelle  et  de  ble  spirituel,  ses  sujets  seraient  morts  de  faim. 

Quand  le  Seigneur  dit  a  Moise :  « En  verite,  j'ai  vu  l'affliction  de  mon  peuple 
qui  est  en  Egypte ;  j'ai  enlendules  cris  qu'ils  ont  pousses  a  cause  desexacteurs; 
etsachant  quelles  sont  leurs  douleurs,  je  suis  descendu  pour  les  delivrer  des 
mains  des  Egyptiens ,  et  pour  les  faire  passer  de  cette  terre  en  une  terre 
bonne  et  spacieuse,  en  un  pays  oil  coulent  des  ruisseaux  de  lait  et  de  miel, 
au  lieu  oil  sont  les  Cananeens,  les  Hetiens,  etc. »  (Exode  III,  7,  8.)  Tout 
cela  s'accomplit  litteralement,  comme  l'histoire  juive  le  rapporte. 

Ou'on  Use  les  proprieties  dont  j'ai  fait  mention  dans  le  dernier  chapitre, 
tant  celles  prises  dans  l'Ancien  que  celles  prises  dans  le  Nouveau  Testament, 
eton  trouveraqu'elles  furent  toutes  accomplies  alalettre.  Eneffet,laprophe- 
tie,c'est  l'histoire  a  rebours  ou  en  sens  conlraire;  elle  donne  un  recit  d'eve- 
nements  futurs,  comme  l'histoire  les  donne  du  passe.  II  y  a  une  prophetie 
que  je  ne  dois  pas  omettre  de  mentionner  ici ;  c'est  celle  de  Jeremie  sur  Jeru- 
salem (Chap.  XXV.)  Voicice  qu'il  en  dit :  «Voici,  j'enverraietj'assemblerai 
tousles  peuples  de  l'aquilon,  dit  le  Seigneur,  avec  Nabuchodonosor,  roi  de 
Babylone,  mon  serviteur,  et  je  les  ferai  venir  centre  ce  pays-ci  et  contre  ses 
habitants...  et  tout  ce  pays  sera  un  desert  et  un  etonnement;  et  ces  nations 
seront  assujetties  au  roi  de  Babylone  pendant  soixante  et  dix  annees,  et  lors- 
que les  soixante  et  dix  ans  seront  accomplis,  je  visiterai  dans  ma  colere  le 
roi  de  Babylone  et  son  peuple ,  dit  le  Seigneur,  pour  punir  leur  imquite.  Je 
visiterai  la  terre  des  Chaldeens,  et  je  la  reduirai  a  une  eternelle  solitude.  » 
L'histoire  nous  rapporte  que  les  Juifs  furent,  quelque  temps  apres,  assu- 
iettis  par  Nabuchodonosor  et  emmenes  captifs  a  Babylone,  oil  ils  demeure- 
rent  soixante  et  dix  ans,  et  qu'ils  en  furent  alors  delivres  par  Cyrus,  qui,  a 
son  tour,  avait  conquis  Babylone,  conformement  a  une  prophetie  d  Isaie 
donnee  avant  la  naissance  de  Cyrus.  (Isaie  XLV.) 

P  P  Pratt  dit,  en  parlant  de  ces  evenements :  «En  effet,  un  leceur  du 
dix-neuvieme  siecle,  tenant  a  sa  main  l'histoire  des  Babyloniens,  des  Medes, 
desPer«es  des  Grecs,  des  Romains  et  des  Egyptiens,  ainsi  que  celle  des 
Juifs,  ne  se  mettra  guere  plus  au  courant  des  evenements  qui  se  sont  passes 
parmi  ces  nations,  que  ne  1'etaient  les  prophetes  bien  des  annees  avant  leur 
accomplissement. » 
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Ce  serait  ici  le  lieu  de  parler  aussi  de  l'accomplissement  exact  et  litteral 
des  propheties  sur  les  nations  des  Gentils,  telles  que  Ninive,  Tyr,  Sidon,  les 
Philistins,  Askalon,  Azath,  Ekron,  Edom,  Moab,  Amnion,  Declan,  Tenia, 
Buz,  l'Arabie  et  d'autres  encore;  mais,  comme  ce  serait  un  sujet  trop  vaste 
pour  le  but  que  je  me  suis  propose,  je  renvoie  le  lecteur  aux  Ecritures- 
Saintes.  Cependant  je  ferai  mention  d'une  vision  qu'eut  Daniel,  et  qu'il  rap- 
porte  dans  le  chapitre  VIII,  19  a  25.  «  Voici,  je  te  ferai  savoir  ce  qui  arrivera 
a  la  fin  de  l'indignation,  car  au  temps  arrete  la  fin  viendra.  Le  belier  que  tu 
as  vu,  qui  avait  deux  cornes ,  ce  sont  les  rois  des  Medes  et  des  Perses,  et  le 
bouc  velu,  e'est  le  roi  des  Grccs,  et  la  grande  corne  qu'il  avait  entre  ses  deux 
yeux,  e'est  le  premier  roi ;  et  de  ce  qu'elle  s'est  rompue  et  que  quatre  cornes 
sont  venues  a  sa  place,  ce  sont  quatre  royaumes  qui  s'etabliront  de  cettc 
nation,  mais  non  pas  avec  la  force  et  la  puissance  de  cette  corne.  Et  vers  la 
tin  de  leur  regne ,  lorsque  leurs  iniquites  seront  au  comble ,  il  s'elevera  un 
roi,  d'un  visage  severe,  qui  penetrera  des  mysteres,  et  sa  puissance  s'eta- 
blira,  mais  non  point  par  sa  propre  force;  et  il  fera  de  merveilleux  degals, 
et  reussira  dans  tout  ce  qu'il  entreprendra ,  et  il  detruira  les  puissants  et  le 
petiple  saint;  et  par  la  subtilite  de  son  esprit,  il  fera  prosperer  la  fraude  en 
sa  main;  et  il  s'exaltera  en  son  coeur,  et  par  la  paix  en  detruira  plusieurs;  il 
s'elevera  contre  le  Prince  des  princes,  mais  il  sera  brise  sans  mains.  » 

Cette  vision  represente  les  Medes  et  les  Perses  dans  leur  capacite  natio- 
nal, jusqu'a  ce  qu'ils  furent  vaincus  par  Alexandre  le  Grand,  qui  subjugua 
cette  puissante  nation  et  le  monde  entier,  comme  avaient  fait  avant  lui  les 
Medes  et  les  Perses.  II  est  represente  sous  la  forme  «  d'un  bouc  velu, »  de- 
nomme  «le  roi  des  Grecs,  t>  la  premiere  grande  corne.  Apres  une  longue 
suite  de  victoires,  et  n'ayant  plus  de  nations  a  vaincre,  il  vint  mourir  a  Ba- 
bylone  a  l'age  de  trente-deux  ans.  A  sa  mort,  son  royaume  fut  partage  entre 
quatre  de  ses  generaux.  Et  ainsi  cette  grande  corne  fut  rompue,  et  a  sa 
place  surgirent  quatre  autres  cornes ,  mais  sans  avoir  la  force  et  la  puis- 
sance dela  grande  corne.  Et  vers  la  fin  de  leur  empire,  quand  les  transgres- 
sions de  la  nation  juive  furent  a  leur  comble ,  un  autre  roi  a.  visage  severe 
devait  ccdetruire  le  peuple  saint.  »  Ce  fut  I'empire  romain  qui  detruisit  la 
nation  juive,  prit  Jerusalem,  fit  cesser  le  sacrifice  journalier;  et  puis  apres, 
massacra  les  apotres  et  les  Chretiens  primitifs. 

Ainsi,  nous  pouvons  tracer  l'accomplissement  de  ces  propheties  de  la  ma- 
niere  la  plus  claire,  la  plus  positive  et  la  pluslitterale.  Evenements  qui  exis- 
taient,  pour  ainsi  parler,  dans  1'avenir,  et  qui  etaient  de  la  plus  haute  impor- 
tance pour  plusieurs  des  plus  puissantes  nations  du  monde.  Et  cependant  ils 
furent  predits  longtemps  d'avance ,  precisement  comme  l'histoire  en  a  fait 
le  recit  apres  leur  accomplissement. 

Les  propheties  touchant  l'avenement  du  Sauveur  furent  toutes  litterale- 
ment  accomplies ,  en  ce  qui  concerne  les  circonstances  de  son  avenement; 
sa  naissance,  ses  souffrances,  sa  mort  et  sa  resurrection. 
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Jesus-Christ  devait  avoir  un  precurseur,  un  messager  pour  preparer  le 
peuple  a  son  avenement.  (Malachie,  III,  1.)  Jean-Baptiste  vint  corarae  son 
precurseur  et  son  messager.  Jesus  naquit  a  Bethleem.  (Comparez  le  chapi- 
tre  V  de  Michee  avec  le  chapitre  II  de  Matlhieu.) 

Le  Messie  devait  naitre  d'une  vierge.  II  naquit  de  la  vierge  Marie.  (Com- 
parez Isaie  VII,  14,  avec  Matthieu  I,  22, .23.) 

Le  Messie  devait  etre  meprise  et  rejete  par  les  hornmes,  homme  de  dou~ 
leurs,  sachantce  que  c'est  que  la  langueur.  (Comparez  Isaie  LIII  avec  Mat- 
theiuXXVI.) 

Le  Messie  devait  faire  son  entree  a  Jerusalem,  monte  sur  une  anesse,  en 
signe d'hnmilite.  Jesus  entra  de  cette  maniere  dans  cette  ville.  (Comparez 
Zacharie  IX,  9,  avec  Matthieu  XXI,  1  a  A.) 

Le  Messie  devait  etre  vendu  pour  trente  pieces  d'argent.  II  fiit  vendu  pour 
cette  somme.  (Comparez  Zacharie  XI,  10,  avec  Matthieu  XXVI,  14  a  16.) 

Le  Messie  devait  etre  meprise  et  afflige,  et  il  ne  devait  point  ouvrir  la 
bouche.  II  devait  etre  mene  corarae  une  brebis  qu'on  va  egorger.  II  devait 
etre  perce  de  plaies  pour  nos  transgressions.  Et  tout  cela,  ainsi  que  toute 
autre  Ecriture ,  a  reQu  son  accomplissement  de  la  maniere  la  plus  exacte. 
(Comparez  Isaie  LIU  avec  Matthieu  XXVII.)  Aucun  de  ses  os  ne  devait  etre 
brise.  On  devait  partager  ses  '/elements,  et  jeter  au  sort  sa  robe;  il  devait 
ressusciter  le  troisieme  jour  :  toutes  ces  predictions  out  ete  litteralement 

accomplies. 

Le  fait  est  qu'aucune  autre  idee  que  celle  de  l'accomplissementlitteral 
des  propheties  n'est  jamais  entree  dans  la  pensee  des  apotres.  Yoila  pour- 
quoi  ils  se  bornaient ,  dans  tous  les  cas  pareils ,  a  citer  les  Ecritures  et  a 
constater  leur  accomplissement.  Jamais  l'idee  de  spiritualiser  la  parole  de 
Dieu  ne  leur  vint  traverser  le  cerveau. 

Ce  meme  principe  (l'accomplissement  litteral  des  propheties)  est  claire- 
msnt  demontre  dans  les  propheties  du  Christ  touchant  la  destruction  de 
Jerusalem.  La  ville  sainle  devait  etre  assiegee,  le  temple  devait  etre  detruit, 
et  Jerusalem  devait  etre  foulee  auxpiedsdesGentils,  jusqu'acequeles  temps 
des  Gentils  fussent  accomplis.  Les  Juifs  devaient  etre  emmenes  captifs  et 
disperses  parmi  toutes  les  nations.  (Luc  XXI,  20,  24.)  Voyons  maintenant 
ce  que  l'histoirfc  nous  apprend  sur  ces  propheties. 

Josephe,  historien  juif,  a  mis  par  ecrit  le  temoignage  que  toutes  ces  pro- 
pheties furent  exactement  et  litteralement  accomplies.  Nous  lisons  dans  son 
histoire  que  les  Romains  assiegerent  et  prirent  la  ville  de  Jerusalem  ,  dont 
les  habitants  furent  extermines  par  la  peste,  la  famine  et  l'epee  :  des  mai- 
sons  furent  rempiies  de  morts  faute  d'un  lieu  pour  les  ensevelir;  desfemmes 
mangerent  leurs  propres  enfants,  parle  manque  total  de  nourriture.  Quinze 
cent  mille  Juifs  perirentdans  les  horreurs  du  siege,  leur  pays  fut  desole, 
leur  ville  detruite,  leur  temple  brule,  et  enfin  remplacement  du  temple  fut 
laboure  avec  la  charrue.  Les  Juifs  ont  tente  plusieurs  fois  de  rebatir  Jcrusa- 
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leni,  mais  vains  ont  ete  leurs  efforts  :  leur  ville  devait  etre  foulee  aux  pieds 
des  Genlils,  jusqu'ace  que  les  temps  des  Gentils  fussent  accomplis.  Moise 
avait  aussi  predit  ces  evenements  des  mjlliers  d'annees  auparavant.  (Voyez 
Deuteronome  XXVIII.) 

Paul,  lisant  dans  l'avenir  par  l'esprit  de  prophetie,  a  dit  :  «  Caril  viendra 
un  temps  ou  les  hommes  ne  pourront  plus  souffrir  la  saine  doctrine;  au  con- 
traire,ayant  une  extreme  demangeaison  d'entendre  ce  qui  les  flatte,  ils  au- 
ront  recours  a  une  foule  de  docteurs  propres  a  satisfaire  leurs  desirs ; 
et  fermant  l'oreille  a  la  verite,  ils  l'ouvriront  a  des  fables.  (2  Timothee  IV, 

3,  *0 

Quel  est  l'homme  qui,  jetant  un  coup  d'ceil  sur  le  monde  chretien  actuel, 

ne  peut  voir  l'accomplissement  strictement  litteral  decette  prophetie?  Par- 
tout  les  hommes  ont  recours  a  une  foule  de  docteurs  qu'ils  se  choisissent 
eux-memes  pour  satisfaire  la  multiplicite  de  leurs  propres  idees,  des  doc- 
teurs non  choisis  de  Dieu,  ni  envoyes  de  Dieu.  Ne  pouvant  plus  souffrir  la 
saine  doctrine,  enseignee  par  notre  Sauveur  et  par  ses  disciples,  ils  ont  une 
extreme  demangeaison  pour  ecouter  les  dogmes,  les  theories  et  les  profes- 
sions de  foi  inventes  par  des  hommes  :  enfin  ils  ne  pretent  l'oreille  qu'a 
des  fables. 

Paul  nous  a  encore  peint  un  tableau  lamentable  sur  la  situation  de  l'e- 
glise  chretienne ,  dans  sa  deuxieme  epitre  a  Timothee ,  chap.  Ill  :  «  Or, 
sachez  qu'aux  derniers  jours  il  surviendra  des  temps  facheux;  car  les  hom- 
mes seront  amoureux  d'eux-memes ,  avares ,  vains ,  orgueilleux ,  blasphe- 
mateurs ,  desobeissants  a  leurs  peres  et  a  leurs  meres ,  ingrats ,  profanes, 
sans  affection  naturelle,  sans  fidelite,  calomniateurs,  incontinents,  cruels, 
ha'issa.nt  les  gensde  bien,  traitres,  temeraires,  enfles  d'orgueil,  amateurs  des 
voluptes  plutot  que  de  Dieuj  ayant  la  forme  de  la  saintete ,  mais  en  reniant 
la  puissance.  » 

Quel  tableau  deplorable  d'un  monde  qui  fait  profession  d'etre  chretien  ? 
car  c'est  de  ces  soi-disant  Chretiens  qu'il  parle,  et  non  de  ceux  qui  ne  pro- 
fessent  aucune  religion  :  de  ceux  qui  ont  une  forme  de  saintete,  mais  qui  en 
nient  la  puissance! 

De  nos  jours,  il  existe  partout  une  forme  de  religion.  Mais  oil  trouverons- 
nous  I'union,  l'amour,  la  paix,  la  puissance,  et  les  purs  principes  de  l'Evan- 
gile,  tels  qu'ils  existaient  au  temps  de  la  primitive  Eglise?  Nulle  part  sur  la 
terre.  Avec  toute  notre  charite,  notre  liberalite,  avec  toutes  nos  aspirations 
pour  le  bien-etre  de  nos  semblables,  nous  sommes  contraints  d'avouer  que 
Paula  peint  un  tableau  malheureusement  trop  fidele  des  temps  actuels.  Ce 
que  nous  avons  sous  lesyeux,  les  discussions,  les  contestations,  les  divisions, 
l'orgueil,  la  fierte,  les  amers  sarcasmes,  l'impiete,  l'incredulite,  et  tout  cela 
avec  une  forme  de  saintet?,  mais  sans  sa  puissance,  sans  les  benedictions, 
sans  les  dons  spirituels  et  cette  certitude  qui  existaient  dans  l'Eglise  primi- 
tive, ne  nous  demontre-t-il  pas  clairement  la  necessite  de  nouvelles  revela- 
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tions,  pour  nous  ramener  dans  la  bonne  voie,  pour  nous  purifier  de  la 
corruption,  restaurer  le  pur  Evangile  de  Jesus-Christ  et  preparer  un  peuple 
pour  l'avenementdu  Seigneur? 

Comme  ce  qui  precede  demontre  suffisamment  comment  nous  devons 
considerer  l'accomplissement  des  propheties,  et  comme  il  a  ete  pleinement 
demontre  que  les  propheties  de  l'Ancien  et  du  Nouveau  Testament  ont  etc 
strictement ,  positivement  et  lilteralement  accomplies,  nous  allons  entre- 
tenir  nos  lecleurs  de  quelques  propheties  touchant  l'avenir ,  qui  n'ont  pas 
encore  recu  leur  accomplissement,  et  qui  seront  aussi  litteralement  accom- 
plies que  les  precedentes. 

Chapitre  IV. 

Les  Saintes  Ecritures  nous  enseignent  que  nous  devons  avoir  de  futures  re- 
velations, et  en  par  lent  aussi  clairement  que  sur  tout  autre  sujet;  et  elks  ne 
peuvent  etre  accomplies,  d  moins  quilny  aitde  nouvelles  revelations. 

«  Je  vous  dis  en  verite  que,  jusqu'a  ce  que  le  ciel  et  la  terre  soient  pas- 
ses, un  seul  iota,  ou  un  seul  trait  de  lettre  de  la  loi  ne  passera  point  que 
toutes  ces  choses  ne  soient  accomplies  parfaitemeut.  »  (Matthieu  V,  18.) 

Notre  premiere  citation  sur  ce  sujet  sera  une  prophetie  extremement  re- 
marquable  du  prophete  Daniel,  ou,  pour  mieux  dire,  l'interpretation  d'un 
songe  qu'eut  le  roi  Nabuchodonosor.  Ce  roi  vit  en  songe  comme  une  statue 
qui  ressemblait  a  un  homme,  et  composee  de  divers  metaux.  Sa  tete  etait 
d'or  et  representait  emblematiquement  Nabuchodonosor  ou  l'empire  baby- 
lonien  dont  ii  etait  le  chef.  Sa  poitrine  et  ses  bras  etaient  d'argent,  embleme 
de  l'empire  des  JMedes  et  des  Perses  qui  devait  subjuguer  et  succeder  a  l'em- 
pire de  Babylone. 

A  cette  epoque,  Nabuchodonosor  etait  le  plus  puissant  monarque  de  la 
terre,  etBabylone,  la  merveille  du  monde,  etait  la  capitale  de  son  royaume; 
et  cependant,  soixante  ans  apres  cette  prophetie,  cet  empire  fut  renverse, 
et  Babylone  fut  prise  par  Cyrus  le  Grand,  qui  devint  roi  des  Perses. 

Le  ventre  et  les  cuisses  de  la  statue  etaient  d'airain,  symbole  d'un  troi- 
sieme  empire  qui  devait  succeder  a  l'empire  de  Babylone  et  des  Perses. 
Alexandre,  roi  de  Macedoine,  faible  Etat  au  nord  de  la  Grece,  apres  avoir 
defait  les  Perses  dans  trois  batailles  rangees,  renversa  le  deuxieme  grand 
empire.  Celui-ci  figure  aussi  dans  la  vision  du  belier.  Ainsi,  l'empire  grec 
fut  le  troisieme.  Le  quatrieme  empire  etait  represente  par  «  les  jambes  de 
fer;  »  c'etait  l'empire  romain.  Car  ce  furent  les  Romains  qui  vainquirent 
les  quatre  successeurs  d'Alexandre  et  qui  reduisirent  ces  royaumes  en  pro- 
vinces romaines. 

Les  pieds  et  les  doigts  des  pieds  de  la  statue  etaient  composes  en  partie 
de  fer  et  en  partie  d'argile.  Les  dix  doigts  des  pieds  representaient  dix 
royaumes  en  lesquels  l'empire  romain  devait  etre  divise,  et  le  fer  mele  d'ar- 
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gile  figurait  la  faiblesse  de  ces  royaumes.  Si  nous  comparons  cela  avec  la 
vision  que  Daniel  eut  de  quatre  betes,  la  derniere  ayant  dix  cornes ,  et  si 
nous  comparons  son  interpretation  de  cette  vision  avec  celle  qu'il  donna  du 
songe  de  Nabuchodonosor,  nous  y  trouverons  la  une  ressemblance  frap- 
pante,  bien  qu'il  eut  cette  vision  environ  quarante  ansapres.  Ces  dix  cornes 
y  sont  representees  comme  etant  dix  royaumes.  (Daniel  VII.)  Ce  sont  les 
royaumes  europeens  qui  naquirent  de  l'empire  roinain. 

Ainsi,  toutes  ces  proprieties  ont  ete  litteralement  accomplies,  tous  les 
homines  d'inlelligence  en  conviendront.  Et  c'est  plus  specialement  avec  ce 
qui  suit  que  nous  avons  a  faire  actuellement,  car  toutes  nos  recherches  sur 
les  propheties  n'ont  pour  but  que  de  demontrer  l'absolue  necessite  de  nou- 
velles  revelations. 

Daniel  dit :  «  Dans  le  temps  de  ces  royaumes  le  Dieu  du  ciel  suscitera  un 
royaume  qui  ne  sera  jamais  detruit.  »  La  question  surgit  naturellement  : 
Oil  est  ce  royaume?  II  y  en  a  qui  s'imaginent  que  ce  royaume  fut  suscite 
aux  jours  du  Christ  j  mais  cela  ne  saurait  etre,  car  Jesus-Christ  est  venu 
durant  la  periode  du  quatrieme  royaume  ou  «  des  jambes  de  fer.  »  Or,  ce 
royaume,  au  contraire,  doit  etre  suscite  au  temps  de  l'existence  «  des  dix 
doigts  des  pieds,  »  on  cornes,  ou  royaumes  qui  devaient  succeder  a  l'em- 
pire romain  et  tirer  de  la  leur  origine.  Ce  royaume  devait  frapper  la  statue 
dans  ses  doigts  des  pieds  de  fer  et  d'argile.  Si  c'eut  ete  l'Evangile  que  Jesus 
vint  etablir,  comment  pouvait-il  frapper  la  statue  dans  ses  doigts  des  pieds, 
puisque,  comme  nous  l'avons  deja  dit,  l'Evangile  fut  etabli  durant  la  splen- 
deur  de  l'empire  romain,  bien  avant  que  les  royaumes,  qui  en  sont  issus, 
ne  fussenl  formes?  Or,  comment  pouvail-il  frapper  ce  qui  n'existait  pas  en- 
core? En  parlant  de  ce  royaume,  Daniel  dit  dans  le  chapitre  VII:  «  que  le 
royaume,  la  puissance  et  l'etendue  de  l'empire  de  tout  ce  qui  est  sous  le 
ciel,  soit  donne  au  peuple  des  Saints  du  Tres-Haut;  car  son  royaume  est  un 
royaume  eternel,  auquel  tous  les  empires  seront  assujettis  avec  une  entiere 
soumission.  »  Est-ce  que  toutes  les  nations  furent  assujetties  et  obeirent  au 
Christ  lorsque  l'Evangile  fut  introduit  par  lui  sur  la  terre,  ou  l'ont-elles  ete 
depuis?  Comment  soutenir  alors  que  la  prophetie  de  Daniel  a  recu  son  ac- 
complissement?  Puisqu'il  est  evident  qu'elle  n'a  pas  ete  accomplie  a  cette 
epoque,  nousdemanderons  :  Quand  a-t-elle  ete  accomplie?  Oui,  quand  et  oil? 

II  faut  se  rappeler  que  ce  royaume  doit  etre  suscite'par  le  Seigneur.  II  doit 
etre  fonde  par  Dieu,  et  non  par  les  hommes.  «  Dans  le  temps  de  ces 
royaumes  le  DIEU  DU  CIEL  suscitera  un  royaume.  »  Non-seulement  il  doit 
etre  fonde  par  Dieu,  mais  Dieu  doit  aussi  l'organiser  etle  soutenir.  Si  done 
le  Seigneur  fonde  un  royaume,  l'organise  et  le  soutient,  comment  peut-il 
faire  tout  cela  sans  revelation?  Qui  fonda,  organisa  et  instruisit  la  nation 
juive?  le  Seigneur.  Qui  revela  l'Evangile?  le  Seigneur.  Qui  doit  susciter  ce 
royaume?  Ie  Seigneur.  De  quelle  maniere  a-t-il  suscite  ou  fonde  et  affernii 
la  nation  juive?  par  revelation.  Comment  a-t-il  etabli  l'Evangile?  encore 
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par  revelation.  Et  comment  suscitera-t-il  un  royaume  aux  derniers  jours? 
par  revelation.  Et,  a  moins  de  donner  de  nouvelles  revelations,  il  ne  pour- 
rait  le  fonder.  Car  les  homines,  laisses  a  leurs  lumieres  et  a  leur  propre  sa- 
gesse,  ne  sauraient  jamais  le  faire;  leurs  royaumes  sont  compares  au  fer  et 
a  l'argile,  qui  ne  peuvent  jamais  s'allier,  s'unir  ensemble.  Comme  je  me 
propose  de  trailer  plus  tard  longuement  ce  sujet,  je  le  laisse  de  cote  pour  le 
moment. 

Dans  le  chapitre  XI  d'Isaie,  le  prophete  dit :  «  En  ce  jour-la  il  y  aura  un 
rejeton  de  Jesse  qui  sera  expose  comme  un  etendard  devant  tous  les  peuples, 
les  Gentils  y  accourront,  et  son  repos  sera  glorieux.  Et  il  arrivera  en  ce 
jour-la  que  le  Seigneur  etendra  encore  sa  main  une  seconde  fois  pour  ras- 

sembler  les  restes  de  son  peuple Et  il  elevera  un  etendard  aux  nations, 

et  il  ramenera  les  emmenes  d'Israel  el  rassemblera  les  disperses  de  Juda  des 

quatre  coins  de  la  terrre  oil  il  les  avait  disperses Et  le  Seigneur  detruira 

entierement  la  langue  de  la  mer  egyptienne,  il  levera.sa  main  sur  le  fieuve, 
il  l'agitera  par  son  souffle  puissant;  il  le  frappera  dans  ses  sept  branches,  de 
sorte  qu'on  le  passera  a  pied  sec,  et  il  y  aura  un  chemin  pour  le  reste  de 
mon  peuple,  de  meme  qu'il  arriva  a  Israel  au  jour  oil  il  sortit  du  pays 

d'Egypte.  » 

II  doit  done  y  avoir  un  etendard,  une  enseigne  elevee  aux  nations.  Qui 
devra  l'elever?  le  Seigneur  lui-meme,  qui,  comme  nous  l'avons  deja  dit, 
suscitera  un  royaume.  Cet  etendard  doit  etre  eleve  aux  nations,  cette  en- 
seigne aux  peuples.  Et  a  l'epoque  oil  les  nations  recevront  cette  faveur,  les 
emmenes  d'Israel,  les  dix  tribus  doivent  revenir;  et  d'autres  restes  de  la 
maison  d'Israel,  dont  nous  aurons  occasion  de  parler  plus  tard,  doivent  re- 
venir aussi.  Les  Juifs,  ou  disperses  de  Juda,  retourneront  egalement,  et  tout 
cela  doit  s'effectuer  au  moyen  de  cette  enseigne  elevee  aux  nations.  La 
puissance  de  l'Eternel  se  manifest  era,  comme  elle  le  fut  a  Israel  dans  les 
temps  anciens.  «La  langue  de  la  mer  egyptienne  sera  complement  delruite, 
le  fieuve  sera  frappe  dans  ses  sept  branches,  et  les  hommes  passeront  a 
pied  sec,  precisement  comme  le  tit  Israel  a  sa  sortie  d'Egypte. »  Maintenant, 
je  le  demande,  est-ce  qu'un  etendard  et  une  enseigne  peuvent  etre  eleves 
aux  nations  par  le  Seigneur,  la  langue  de  la  mer  egyptienne  frappee,  un 
chemin  prepare,  les  emmenes  d'Israel  et  les  disperses  de  Juda  ramenes  et 
restaures  de  nouveau,  comme  ils  Tout  ete  deja  une  premiere  fois,  est-ce 
que  tout  cela  peut  s'accomplir  sans  revelation?  Mais  on  pourrait  m'objecter 
peut-etre  :  Est-ce  que  toutes  ces  choses  n'ont  pas  recu  leur  accomplisse- 
ment  par  l'avenement  de  notre  Sauveur?  Nullement.  La  langue  de  la  mer 
egyptienne  n'a  pas  ete  dessechee  depuis  cette  epoque;  Israel  et  Juda  n'ont 
pas  ete,  non  plus,  rassembles  et  ramenes,  ils  ont  toujours  ete  et  sont  encore 
disperses  sur  tout  le  globe.  Mais  on  me  dira  :  Tout  cela  ne  pourra.t-d  pas 
etre  spirituel  ?  Oui.  si  la  premiere  sortie  des  enfants  d'Israel  du  pays  d  Egypte 
fut  une  sortie  spirituelle ;  s'ils  quitlerent  une  Egypte  spir.tuelle,  s'.ls  tra- 
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verserent  une  mer  spirituelle,  voyagerent  a  travers  un  desert  spirituel, 
eprouverent  de  terribles  chatiments  purement  spirituels,  vinrent  dans  un 
pays  spirituel,  combattirent  spirituellement  contre  un  peuple  spirituel  avec 
des  armes  spirituelles;  si  toutes  ces  choses  ne  furent  que  spirituelles,  alors 
les  evenements  predits  par  le  prophete  seront  aussi  spirituels,  car  ils  seront 
«  precisejient  comme  ceux-la.  »  Mais  si,  au  contraire,  les  hommes,  la  terre, 
la  mer  et  tons  les  autres  faits  furent  des  evenements  litterals,  alors  ceux 
annonces  par  le  prophete  s'accompliront  egalementd'une  maniere  litterale. 

Jeremie  dit :  «  Voici,  le  temps  vient,  dit  le  Seigneur,  oil  je  ferai  une  nou- 
velle  alliance  avec  la  maison  d'lsrael  et  avec  la  maison  de  Juda,  non  selon 
l'alliance  que  je  fis  avec  leurs  peres  au  jour  que  je  les  pris  par  la  main  pour 
les  tirer  de  l'Egypte,  alliance  qu'ils  ont  violee;  et  toutefois,  je  leur  avais  ete 
pour  mari.  dit  l'Elernel.  Mais,  voici  l'alliance  que  je  ferai  avec  la  maison 
d'lsrael,  apres  que  ce  temps-la  sera  venu,  dit  le  Seigneur  :  Je  mettrai  ma  loi 
dans  leurs  entrailles,  je  l'inscrirai  dans  leurs  cceurs;  et  je  serai  leurDieu,  et 
ils  seront  mon  peuple.  »  (Jeremie  XXXI,  3!  a  33.)  Le  prophete  dit  de  plus 
que  Dieu  leur  pardonnera  leurs  iniquites  et  ne  se  souviendra  plus  de  leurs 
peches,  et  que  quand  cette  alliance  sera  faite,  les  enfants  d'lsrael  seront, 
dans  leur  capacite  nationale,  aussi  inebranlables  que  le  soleil,  la  lune  et  les 
etoiles. 

Je  sais  qu'il  se  Irouve  des  gens  qui  supposent  que  cette  alliance  fut  faite 
lorsque  Jesus  etait  sur  la  terre.  Mais  qu'on  lise  tout  ce  chapitre  de  Jeremie, 
qu'on  prenne  en  consideration  les  benedictions  qui  sont  promises  a  Israel,  et 
puis  qu'on  se  demande  si  toutes  ces  choses  ont  ete  accomplies.  Est-ce 
qu'ils  habitent  leur  propre  pays?  est-ce  que  leurs  iniquites  leur  ont  ete  par- 
donnees?  est-ce  qu'Israel  et  Juda  sont  constitues  devant  le  Seigneur  dans 
leur  capacite  nationale. 

En  paiiant  de  cette  alliance,  Isaie  dit :  (LXI)«  Je  ferai  avec  eux  une  alliance 
eternelle,  et  leur  race  sera  connue  parmi  les  Gentils  et  leurs  rejetons  parmi 
les  peuples,  et  tous  ceux  qui  les  verront  les  reconnaitront  pour  la  race  que 
le  Seigneur  a  benie.  »  Je  le  demande,  est-ce  que  la  maison  d'lsrael  ou  les 
Jnifs  se  trouvent  dans  ce  cas-la  maintenant?  En  verite,  non !  bien  loin  de 
la,  tous  ceux  qui  les  voient  de  nos  jours  les  reconnaissent  pour  la  race  que 
le  Seigneur  a  maudite.  Done,  l'avenement  du  Christ  ne  saurait  etre  en  au- 
cune  maniere  Talliance  dont  parle  le  prophete ;  car  ils  ont  ete  disperses, 
pilles  et  chasses  dc  nation  en  nation,  ils  ont  ete  un  objet  de  moquerie  et  de 
derision,  le  mot  Juif  est  passe  en  proverbe  et  est  devenu  une  insulte,  et  leur 
terre  a  ete  deserte  depuis  le  Christ  jusqu'a  ce  jour. 

En  parlant  des  Jnifs,  Paul  dit  qu'ils  ont  ete  rompus  de  l'olivier  franc  et 
que  les  Gentils  y  ont  ete  greffes  a  leur  place,  puis  il  ajoute  :  «  Que  l'aveu- 
glement  est  survenu  en  partie  a  Israel  jusqu'a  ce  que  les  Gentils  aient  com- 
ble  la  mesurede leurs  iniquites;  et  ainsi  tout  Israel  sera  sauve;  selon  ce  qui 
est  ecrit  :  Le  Liberateur  sorlira  de  Sion,  et  il  detournera  de  Jacob  les  im- 
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pietes:  et  c'est  la  l'alliance  que  je  ferai  avec  eux,  quand  j'oterai  leurs  pe- 
ches.»  (Remains  XI,  26,  27.)  Voila  done  qu'apres  l'avenement  de  notre  Sau- 
veur  et  l'etablissement  de  1'Evangile,  et  apres  que  les  Juifs  auro-nt  ete  rompus, 
Paul  nous  declare  qu'ils  seront  greffes  de  nouveau,  et  que,  quand  ilsle  se- 
ront,  alors  «  tout  Israel  sera  sauve.  »  Et  pour  accomplir  cela,  Dieu  fera  avec 
eux  une  nouvelle  alliance.  Rien  de  plus  clair,  de  plus  explicile  que  ces  pa- 
roles. Lesenfants  d'Israel,  loin  d'etre  sauves,  sont  encore  disperses  sur  toute 
la  surface  de  la  terre.  L'aveuglement  leur  est  survenu  en  partie,  mais  non 
en  totalite.  lis  rejeterent  le  Messie  dans  son  humiliation,  et  ils  en  ont  seve- 
rement  subi  la  peine.  Neanmoins ,  ils  attendent  toujours  son  avenement 
dans  sa  gloire  et  lepoque  oil  le  Seigneur  fera  celte  nouvelle  alliance  avec  eux. 

II  est  done  certain  qu'une  alliance  doit  etre  faite,  alliance  de  la  plus  haute 
importance,  non-seulement  pour  Israel  et  Juda,  mais  aussi  pour  toutes  les 
nations.  Cette  alliance  doit  ramener  les  enfants  d'Israel  de  leur  longue  dis- 
persion, les  restaurer  sur  leur  propre  terre,  afin  que  la  promesse  faite  par 
Dieu  a  Abraham  soit  accomplie.  Elle  doit  aussi  les  sauver  et  les  racheter 
comme  nation,  et  doit  verser  sur  leurs  tetes  des  benedictions  d'une  nature 
si  remarquable ,  que  tous  ceux  qui  les  verront  les  reconnaitront  pour  le 
peuple  que  le  Seigneur  a  beni ;  et  les  Gentils  y  accourront  aussi  pour  leur  salu  t . 

C'est  la  une  matiere  de  la  derniere  importance  et  qui  concerne  le  monde 
entier.  Et  tout  cela  doit  s'accomphr  par  une  nouvelle  alliance  qui  sera  faite. 
Or,  comment  une  alliance  peut-elle  se  contracter  sans  revelation?  II  n'y  a 
que  trois  manieres  de  contracter  une  alliance  :  de  vive  voix,  par  ecrit,  on 
par  une  ambassade.  Supposons  que  la  reine  d'Angleterre  veuille  faire  une 
alliance  avec  la  France,  elle  aurait  a  en  mettre  les  conditions  par  ecrit,  on  a 
les  communiquer  en  personne,  ou  a  envoyer  un  ambassadeur;  sans  em- 
ployer 1'un  de  ces  trois  modes,  elle  ne  pourrait  jamais  contracter  une  al- 
liance. De  meme,  a  moins  que  le  Seigneur  ne  parle,  ou  n'ecrive,  ou  n'en- 
voie  un  messager,  l'alliance  dont  il  est  ici  question  ne  saurait  nullement  se 
faire;  car  il  ne  s'agit  pas  d'une  ancienne,  mais  d'une  nouvelle  alliance,  et 
elle  exige  des  communications,  Comment  le  Seigneur  fit-il  alliance  avec 
Abraham?  en  luiparlant;  avec  Lot?  en  lui  parlant;  avec  les  enfants  d'Israel? 
en  parlant  a  Moise  et  en  lui  donnant  des  revelations.  De  quelle  maniere  l'al- 
liance de  1'Evangile  fut-elle  etablie?  par  revelation.  Et  il  faut  que  cette  nou- 
velle alliance  soit  faite  de  la  meme  maniere,  ou  les  Saintes  Ecritures  ne  se- 
ront pas  toutes  accomplies. 

Mais  pour  mettre  cette  question  hors  de  toute  contestation ,  voyons  ceque 
le  prophete  Ezechiel  nous  apprend  sur  cette  nouvelle  alliance.  II  dit  :  ( XX , 
33  a  37.)  «Qu'il  (Dieu)  les  rassemblera  de  tous  les  pays  ou  ils  ont  ete  disper- 
ses... Et  je  vous  ferai  venir  dans  un  desert,  et  la  je  conlesterai  avec  vous 
face  a  face,  de  la  meme  maniere  que  j'ai  conteste  avec  vos  peres  au  desert 

du  pays  d'Egypte;  ainsi  je  contesterai  avec  vous,  dit  le  Seigneur et  je 

vous  ferai  entrer  dans  les  liens  de  mon  alliance.  » 

Le  Seigneur  doit  done  contester  face  a  face ,  de  meme  qu'il  l'a  fait  ancien- 
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nement  avec  les  enfants  d'Israel.  Examinons  un  instant  comment il  a  agi  en- 
vers  eux.  II  conversa  avec  Moise  de  temps  en  temps.  Moise  et  soixante-dix 
Elders  d'Israel  monterent  sur  le  Sinai  et  virentla  face  du  Dieu  d'Israel.  Le  Sei- 
gneur apparut  a  Moise  dans  le  buisson  ardent,  divisa  les  eaux  de  la  merRouge, 
fit  arreter  le  soleil ,  nourrit  les  Israelites  avec  la  manne  et  contesta  avec 
eux  face  a  face.  Et  Dieu  declare  qu'illefera  encore.  «Je  contesterai  avec  vous 
face  a  face,  de  la  meme  maniere  que  j'ai  conteste  avec  vos  peres  au  desert 
du  pays  d'Egypte.  »  De  pareilles  scenes  etaient  assurement  merveilleuses  , 
mais  l'avenir  nous  en  presentera  de  bien  plus  grandes  encore.  Et  un  homme 
ne  saurait  mieux  manifester  sa  profonde  ignorance  des  Ecriturcs  Saintes 
qu'en  disant  :  II  ne  doit  plus  y  avoir  de  revelations!  Car  d'apres  le  temoi- 
gnage  des  Ecritures ,  il  s'accomplira  prochainement  sur  la  terre  de  plus 
grands  miracles  ,  signes  et  merveilles  ,  et  de  plus  eclatantes  manifestations 
du  pouvoir  de  Dieu  qu'en  aucun  autre  siecle  de  l'histoire  humaine.  Le  fait 
est  que  les  evenements  prophetises  sur  la  maison  d'Israel  pour  les  derniers 
jours,  sont  tellement  plus  considerables  que  tous  ceux  qui  ont  regit  leur  ac- 
complissement  dans  le  passe,  que  ceux-ci  seront  totalement  oublies  dans  la 
grandeur  des  derniers.  Jeremie  dit :  «  Voici,  les  jours  viennent,  dit  le  Sei- 
gneur, qu'onne  diraplus  :  L'Eternel  vit,  qui  a  fait  remonter  les  enfants  d'Is- 
rael du  pays  d'Egypte.  Mais  on  dira  :  L'Eternel  est  vivant,  qui  a  retire  les 
enfants  d'Israel  du  pays  du  nord  et  de  tous  les  pays  ou  il  les  avail  chasses.» 
(Jeremie  XVI,  14, 15.) 

Nous  apprenons  de  ce  qui  precede  qu'un  royaume  sera  etabli,  et  qu'un 
etendard  sera  eleve  aux  nations,  et  une  enseigne  aux  peuples  :  une  nouvelle 
alliance  sera  faite,  Israel  sera  rassemble,  la  ville  de  Jerusalem  rebatie,  et  les 
Juifs  l'habiteront.  Le  Seigneur  contestera  avec  eux  face  a  face.  Les  revela- 
tions succederont  aux  revelations,  et  le  pouvoir  de  Dieu  sera  pleinement 
manifeste.  En  verite,  l'avenir  est  gros  d'evenements  de  la  plus  haute  impor- 
tance pour  les  homines;  et  les  desseins,  la  volonte,  la  puissance  et  la  mise- 
ricorde  de  Dieu  se  reveleront  avec  plus  d'eclat  que  dans  aucun  siecle  prece- 
dent. Et  quand  les  Juifs  auront  ete  ramenes  sur  la  terre  de  leur  heritage,  les 
nations  du  monde  se  coaliseront  et  marcheront  contre  eux  avec  des  forces 
immenses;  elles  attaqueront  et  prendront  Jerusalem.  C'est  alors  que  le  Sei- 
gneur paraitra  et  combattra  contre  ces  nations,  comme  il  combattit  au  jour 
de  la  bataille.  «  En  ce  jour-la  il  posera  ses  pieds  sur  la  montagne  des  Oliviers, 
qui  est  vis-a-vis  de  Jerusalem  vers  l'Orient;  et  la  montagne  des  Oliviers  se 
divisant  en  deux  par  le  milieu  vers  Test  et  vers  l'ouest,  il  y  aura  une  tres 
grande  vallee;  et  une  moitie  de  la  montagne  se  retirera  vers  le  nord,  et 
l'autre  moitie  vers  le  sud.  Et  vous  fuirez  dans  celte  vallee  entre  les  mon- 
tagnes,  car  celte  vallee  s'etendra  jusqu'a  Atsal.  Et  vous  fuirez,  comme 
vous  avez  fait  devant  le  tremblement  de  terre,  aux  jours  de  Hozias,  roi  de 
Juda.  Alors  le  Seigneur  mon  Dieu  vienclra  et  tous  les  saints  avec  lui.  »  (Za-' 
cbarieXIV,  2  a  25.) 
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Voila  line  grande  manifestation  de  la  puissance  de  Dieu.  Une  montagne 
sera  divisee  en  deux  par  le  milieu,  et  Jesus  lui-meme  viendra  et  tc-us  ses 
saints  avec  Iui.  Maisde  peurque  quelqu'un  put  supposer  que  c'est  lale  juge- 
ment  final,  nous  ajoutons  ce  que  dit  encore  Zacharie  dans  le  meme  chapitre. 
((Jerusalem  sera  habitee,  et  elle  ne  sera  plus  frappee  d'anatheme;  maiselle 
serahabitee  en  toute  surete...  Le  Seigneur  sera  Roi  sur  toute  laterre...  Tous 
ceux  qui  seronl  restes  de  tous  les  peuples  qui  auront  combattu  contre  Jeru- 
salem, viendront  chaque  annee  pour  adorer  le  Roi,  le  Seigneur  des  armees.  » 

Jean,  dans  l'Apocalypse,  parle  aussi  de  ce  meme  evenement.  II  parle  de 
deux  prophetes  qui  prophetiseront  durant  trois  ans  et  demi  dans  Jerusalem, 
qui  seront  revetus  d'une  grande  puissance  plus  grande  que  celle  d'aucun  des 
prophetes  qui  les  auront  precedes.  «  Et  si  quelqu'un  vent  leur  nuire,  le  feu 
sortira  de  leur  bouche  et  devorera  leurs  ennemis;  si  quelqu'un  veut  leur 
nuire,  il  faut  qu'il  soit  tue  de  cette  sorte.  Us  ont  le  pouvoir  de  fermer  les 
cieux,  afin  qu'il  ne  tombe  point  de  pluie  durant  le  temps  qu'ils  prophetise- 
ront ;  »  comme  l'avai t  fait  Elie,  avec  cette  difference  que  son  pouvoir  n'etait  que 
sur  le  paysde  Chanaan,  tandis  que  le  leur  s'etend  sur  toute  la  terre.  «  Us  ont 
aussi  le  pouvoir  de  changer  les  eaux  en  sang,  et  de  frapper  la  terre  de  toute 
sorte  de  plaies,  toutes  les  fois  qu'ils  le  voudront,  »  ainsi  que  faisait  Moi'se  en 
Egypte;  mais  le  pouvoir  de  Moi'se  etait  borne  a  l'Egypte,  et  le  leur  s'etendra 
a  toute  la  terre.  Ces  prophetes  prophetiseront  a  Jerusalem ,  a  l'endroit  qui 
«  est  appele  spirituellement  Sodome  et  Egypte.  »  Quand  le  Seigneur  dit  spi- 
rituellement ,  c'est  qu'il  veut  dire  spirituellement.  Mais  est-ce  que  toutes  les 
choses  mentionnees  dans  ce  chapitre  sont  spirituelles?  Non;  le  nom  de  l'en- 
droit est  appele  spirituellement  Sodome  et  Egpyte,  et  nous  en  avons  Impli- 
cation dans  les  paroles  qui  suivent :  «  Oil  aussi  notre  Seigneur  fut  crucifie.  » 
Est-il  necessaire  de  dire  ou  le  Christ  fnt  crucifie?  C'est  done  a  Jerusalem; 
mais  les  autres  choses  ne  seront-elles  pas  spirituelles?  Non,  elles  s'accom- 
pliront  litteralemenl.  «  Les  nations  de  la  terre  se  rassembleront  contre  eux 
(contre  ces  prophetes).  Une  certaine  puisssance  les  vaincra  et  les  tuera,  et 
leurs  corps  morts  demeureront  etendus  dans  les  rues  durant  trois  jours  et 
demi.  Les  habitants  de  la  terre  en  seront  tout  joyeux;  ils  ferontdes  rejouis- 
sances  et  s'enverront  des  presents  les  uns  aux  autres.  »  Mais  apres  trois  jours 
etdemi  Dieu  repandit  sur  eux  l'espritde  vie...  ils  monterent  au  ciel  sur  une 
nuee,  «  et  un  grand  nombre  de  leurs  ennemis  seront  tues, »  comme  Zacharie 
l'avait  deja  predit.  (Apocalypse  XI,  3  a  13.) 

II  y  aura  non-seulement  de  vrais  prophetes,  mais  de  faux  prophetes  aussi. 
Paul  parle  (2  ThessaloniciensII)  d'une  certaine  puissance  «  qui  viendra  ac- 
compagnee  du  pouvoir  de  Satan,  avec  toute  sorte  de  deceptions,  de  signes 
et  de  miracles  mensongers,  et  qui  sera  aneantie  par  l'eclat  de  1'avenement 
du  Christ.»  Jean  fait  aussi  mention  d'un  etre  mysterieux  qu'il  appelle  «une 
bete  »  qui  doit  posseder  une  grande  puissance.  (Voyez  Apocalypse  XIII.)  «  Et 
elle  faisait  de  grands  prodiges,  meme  jusqu'a  faire  descendre  le  feu  du  ciel 
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sur  la  terre  devant  les  hommes ,  et  elle  seduisait  les  habitants  de  la  terre  a 
cause  desprodiges  qu'il  lui  etait  donne  de  faire  devant  la  bete. »  Et  il  dit  de 
plus  (Apocalypse  XVI,  43-14) :  «Et  je  vis  sortir  de  la  gueule  du  dragon,  et 
de  la  gueule  de  la  bete,  et  de  la  bouche  du  faux  prophete,  trois  esprits  im- 
mondes,  semblables  a  des  grenouilles.  Car  ce  sont  des  esprits  de  demons,  qui 
font  des  prodiges,  et  qui  vont  vers  les  rois  de  la  terre  et  de  tout  le  monde, 
afin  de  les  assembler  pour  le  combat  du  grand  jour  du  Dieu  tout-puissant.  » 

Que  Ton  compare  ces  textes  avec  le  chapitre  XIV  de  Zacharie  deja  cite,  et 
avec  le  chapitre  XI  de  1'Apocalypse ,  et  on  verra  que  les  memes  temps  et 
evenements  y  sont  indiques.  Zacharie  dit :  «  J'assemblerai  toutes  les  nations 
en  bataille  contre  Jerusalem... »  Puis  le  Seigneur  combat  contre  ces  nations, 
et  il  s'ensuit  une  des  plus  terribles  destructions  d'hommes  que  l'humanite 
ait  jamais  vues.  Lisez  tout  le  chapitre.  Jean,  dans  le  chapitre  XI  de  l'Apoca- 
Iypse,  decrit  aussi  le  rassemblement  des  nations  et  leur  extermination. 

Examinons  maintenant  comment  s'accompliront  ces  evenements  et  com- 
ment devra  s'operer  ce  rassemblement  des  nations.  Paul  nous  apprend 
a  qu'urie  certaine  puissance  viendra  accompagnee  du  pouvoir  de  Satan, 
avec  toute  sorte  de  deceptions,  de  signes  et  de  miracles  mensongers.  » 
(2  Thessaloniciens,  II.)  Jean ,  dans  le  chapitre  XIII  de  1'Apocalypse ,  parle 
d'une  certaine  bete  qui ,  par  des  prodiges,  seduira  toutes  les  nations  de  la 
terre;  et  il  dit  dans  le  chapitre  XVI  que,  par  l'influence  qu'elle  obtiendra  de 
ces  signes  et  de  ces  miracles,  les  rois  etles  nations  de  la  terre  seront  trompes 
et  seront  rassembles  pour  le  combat  du  grand  jour  du  Dieu  tout-puissant. 
C'est  la  la  bataille  oil,  dit  Zacharie  (XIV),  «  le  Seigneur  sortira  et  combattra 
contre  ces  nations-la.  »  Seduites  par  des  miracles,  les  nations  de  la  terre  se 
rassembleront  et  marcheront  contre  Jerusalem.  Les  deux  prophetes,  dans 
Jerusalem,  prophetiseront  et  seront  aussi  revetus  d'un  grand  pouvoir.  (Apo- 
calypse XI.)  Voila  done  pouvoir  contre  pouvoir,  signes  contre  signes,  la 
puissance  de  Satan  contre  la  puissance  de  Dieu,  comme  il  en  fut  jadis  avec 
les  mages  et  Moise  en  Egypte.  Les  deux  temoins  succomberont,  apres  avoir 
fini  de  rendre  leur  temoignage ;  mais  auparavant  ils  exerceront  sur  leurs 
ennemis  toute  leur  puissance.  A  leur  rnort,  il  y  aura  de  grandes  rejouissances 
parmi  les  nations,  parce  que  leur  pouvoir  aura  prevalu  sur  celuides  prophetes. 
Mais  l'Esprit  descendra  sur  eux,  et  ils  ressusciteront.  Une  voix  se  fera  en- 
tendre du  ciel :  «  Montez  ici, »  et  ils  seront  enleves  en  presence  de  leurs  en- 
nemis. Un  tremblement  de  terre  aura  lieu.  Zacharie  (XIV)  nous  apprend 
que  la  montagne  des  Oliviers  se  fendra  en  deux.  Puis  il  decrit  une  des  plus 
terribles  calamites  qui  soient  jamais  survenues.  «  Or  ce  sera  ici  la  plaie  dont 
1'Elernel  frappera  tous  les  peuples  qui  auront  combattu  contre  Jerusalem; 
leur  chair  se  fonclra,  eux  etant  sur  leurs  pieds,  leurs  yeux  se  fondront  dans 
leur  orbite,  et  leurs  langues  se  fondront  dans  leur  bouche.  Etilarrivera  en  ce. 
jour-la  qu'il  y  aura  un  grand  trouble  par  l'Eternel  entre  eux;  chacun  saisira 
la  main  de  son  prochain,  et  sa  main  s'elevera  contre  la  main  de  son  prochain. » 
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Voila  certes  des  evenements  plus  terribles  que  tous  ceux  qui  soient  jamais 
survenus  surla  terre.  Qu'on  parle  de  revelations!  Voila  des  pouvoirs,  des 
signes,  des  prodiges,  des  miracles,  qui  bouleverseront  le  monde,  detruiront 
des  empires  et  desroyaumes,  enivreront  les  hommes,  et  seduiront  des  rois. 
des  princes,  des  peuples,  des  nations,  families  et  langues.  Voila  aussi  des 
manifestations  de  la  puissance  de  Dieu  pour  proteger,  surveiller,  defendre 
son  peuple  et  exterminer  les  agresseurs. 

Mais,  dira-t-on,  comme  ceschoses  sont  siclairement  decrites>  est-ce  que 
les  hommes  n'en  prendront  pas  connaissance  dans  la  Bible?  Non,  malheu- 
reusement;  car,  ou  ils  ne  lisent  pas  du  tout  leur  Bible,  ou,  s'ils  la  lisent,  ils 
croient  en  general  que  ces  choses  sont  spirituelles  et  que  nous  ne  devons 
plus  avoir  de  revelation.  C'est  pour  cela  que  «  Jesus-Christ  viendra  comme 
un  larron  dans  la  nuit.  »  Heureux  celui  qui  aura  sa  lampe  pleine  d'huile  et 
allumee,  et  qui  sera  pret  a  aller  au-devant  de  l'Epoux! 

Ce  qui  precede  est  un  tableau  deplorable  de  ce  qui  va  se  passer  sur  la 
terre,  mais  le  tableau  n'en  est  pas  moins  fidele  et  vrai.  Et  Jesus-Christ  a  dit 
(Matthieu  V,  18)  que :  «  Jusqu'a  ce  que  la  terre  et  le  ciel  soient  passes,  il 
n'y  aura  rien  dans  la  loi  qui  ne  s'accomplisse,  jusqu'a  un  seul  iola,  et  a  un 
seul  trait  de  lettre.  »  Qui  pourrait  contempler,  sans  douleur,  ces  terribles 
eventualites?  car  il  faut  positivement  que  ces  choses  s'accomplissent. 

Par  l'esprit  de  prophetie,  Jesus-Christ  vit  Jerusalem  delruite,  ses  habi- 
tants chasses,  disperses,  pilles,  massacres,  et  il  en  pleura;  mais  ils  furent 
frappes  par  ce  jugement,  et  Jerusalem  et  les  Juifs  en  sont  un  vivant  monu- 
ment, meme  jusqu'a  nos  jours.  Quand  ces  choses  arriveront,  quand  la 
fraude,  les  deceptions,  les  signes  et  les  miracles  en  tout  genre  abonderont, 
qui  pourra  se  tenir  ferme  au  milieu  de  cette  confusion  generate  ?  qui  pourra 
diriger  surement  sa  barque  parmi  les  sables,  les  rochers  et  les  tempetes, 
sans  etre  eclaire  par  des  revelations?  Un  temps  vient  qui  mettrales  hommes 
a  de  rudes  epreuves,  et  qui  eprouvera  l'intelligence  des  plus  savants  parmi 
eux;  alors  que  des  jugements  terribles  frapperont  les  nations,  et  qu'en  con- 
sequence des  miracles,  des  signes  et  des  prodiges,  les  elus  meme,  s'il  etait 
possible,  seront  seduits  et  trompes.  Qui  gouvernera,  alors,  le  peuple  de  Dieu? 
Qui  sera  notre  Mo'ise,  notre  Joseph,  notre  Daniel,  notre  Jesus-Christ,  nos 
apotres?  Qui,  rempli  de  l'Esprit  du  Seigneur,  s'ecriera:  Voici  la  vraie  voie, 
marchez-y?  Qui  peut  diriger  sans  revelation?  Ce  sont  la  de  graves  questions ; 
mais  je  depasserais  les  limites  que  je  me  suis  proposees  dans  cet  ecrit,  si 
j'entrais  dans  ces  details.  Toutefois,  je  dirai  brievement  qu'une  enseigne 
doit  etre  elevee  aux  nations,  et  une  nouvelle  alliance  doit  etre  faite :  Le  Sei- 
gneur doit  «  reveler  l'abondance  de  paix  et  de  verite.  »  II  y  aura  de  vrais 
prophetes,  et  en  meme  temps  de  faux  prophetes.  «  La  loi  sortira  de  Sion,  et 
la  parole  du  Seigneur  de  Jerusalem.  »  Jean  dit  dans  l'Apocalypse  (XIV,  6, 7) : 
a  Je  vis  un  autre  ange  qui  volait  par  le  milieu  du  ciel,  portant  l'Evangile 
eternel,  pour  l'annoncer  a  ceux  qui  habitent  sur  la  terre,  a  toute  nation,  a 
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(oute  tribu,  a  toute  Iangue  et  a  tout  peuple;  et  qui  disait  d'une  voix  forte: 
Craignez  Dieu,  et  Iui  donnez  gloire,  car  l'heure  de  son  jugement  est  venue.  » 
L'Evangile  eternel  devait  etre  restaure  sur  la  lerre,  et  etre  proclame  a  toute 
famille.  nation,  Iangue  et  peuple.  Les  creatures  humaines  doivent  etre  aver- 
ties  de  ces  choses,  toutes  doivent  les  entendre.  Le  cri  doit  etre:  «  Craignez 
Dieu  et  lui  donnez  gloire,  car  l'heure  de  son  jugement  est  venue.  » 

Cet  ange,  je  l'ai  deja  dit  ailleurs,  est  venu  sur  la  terre;  cet  Evangile  est 
restaure  dans  son  ancienne  purete;  les  revelations  et  les  propheties  sont  de 
nouveau  l'heritage  des  Saints;  la  verite,  la  certitude,  les  benedictions,  l'au- 
torite  et  les  privileges  sont  de  nouveau  restaures,  et  le  genre  humain  est  en- 
core une  fois  invite  aecouter  le  cri  des  servileurs  de  Dieu  et  a  preter  l'oreille 
aux  paroles  de  la  vie  eternelle. 

Chapitre  V. 

REPONSE  A  QUELQUES  OBJECTIONS   CQNTRE   LA  NECESSITE  DE  NOUVELLES  REVELATIONS. 

Le  texte  suivant  est  souvent  cite  par  ceux  qui  s'opposent  a  ce  qu'il  y  ait  de 
nouvelles  revelations  de  nos  jours :  a  Je  declare  a  quiconque  entendra  les 
paroles  de  la  prophetie  de  ce  livre  que  si  quelqu'un  ajoute  a  ces  choses, 
Dieu  fera  tomber  sur  lui  les  plaies  ecrites  dans  ce  livre;  et  si  quelqu'un  re- 
tranche  quelque  chose  des  paroles  du  livre  de  cette  prophetie,  Dieu  lui  enle- 
vera  la  part  qu'il  a  dans  le  livre  de  vie,  dans  la  sainte  cite  et  dans  les  choses 
qui  sont  ecrites  dans  ce  livre.  »  (Apocalypse  XXII,  48.) 

On  s'obstine  a  conclure  de  ce  passage  que  nous  ne  devons  plus  avoir  de  re- 
velations. Mais  pourquoi  tirer  de  la  cette  conclusion  ?  Jean  ne  dit  pas  que  Dieu 
ne  donnera  jamais  plus  de  revelations,  mais  il  declare  que  8  si  aucun  homme 
ajoute  ou  fait  des  retranchements  aux  paroles  de  la  prophetie  de  ce  livre,  Dieu 
fera  tomber  sur  lui  les  plaies  ecrites  dans  ce  livre.  »  Or,  il  y  a  une  grande  dif- 
ference enlre  si  l'homme  ajoute,  ou  si  Dieu  ajoute.  Je  dirai  que  tout  homme 
qui  ajoutera  ou  fera  des  retranchements  aux  paroles  de  ce  livre  sera  maudit. 

Qu'est-ce  que  le  livre  de  l'Apocalypse?  Voici  ce  qu'on  lit  en  tete  de  ce  livre 
(Apocalypse  1,1):  «  La  revelation  de  Jesus-Christ  que  Dieu  lui  a  donnee 
pour  decouvrir  a  ses  serviteurs  les  choses  qui  doivent  arriverbientot,  et  qu'il' 
a  declarees  et  envoyees  par  son  ange  a  Jean  son  serviteur.  »  Ce  sont  done 
les  revelations  de  Jesus-Christ  et  non  pas  des  homines;  ces  revelations  con-j 
cernent  des  choses  qui  doivent  bientot  s'accomplir,  parmi  lesquelles  il  s'en 
trouvebeaucoup  dont  l'accomplissement  ne  peut  avoir  lieu  sansde  nouvelles 
revelations.  Remarquons  qu'il  ne  s'agit  que  de  ce  livre.  Oui,  mais  puisque  ce 
livre  est  a  la  fin  de  la  Bible,  et  que  ce  texte  est  a  la  fin  du  livre,  ne  pourrait- 
on  pas  l'expliquer  de  cette  maniere,  et  ne  signifie-t-il  pas  que  nous  ne  devons 
plus  avoir  de  revelations?  En  aucune  maniere.  Et  il  n'y  a  qu'un  ignorant  ca- 
pable d'une  telle  supposition;  car  ce  livre  ne  fut  reuni  avec  les  autres  de  la 
Bible  que  des  centaines  d'annees  apres  qu'il  fut  ecrit.  Comment  pourrait-il 
done  se  rapporter  a  des  livresdont  il  ne  faisait  pas  encore  partie  integrante. 
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Et  si,  depuis  ce  temps-la,  Dieu  eut  parle  on  donne  des  visions  a  d'autres  de 
ses  serviteurs,  c'eut  ete  la  parole  de  Dieu  tout  autant  que  celle  de  Jean,  et 
l'acte  d'ecrire  ces  revelations  ne  les  eut  pas  rendues  fausses;  et  il  eut 
ete  aussi  dangereux  pour  Jean  d'ajouter  a  leurs  paroles  qu'il  l'eut  ete  pour 
eux  d'ajouter  aux  siennes,  d'apres  la  theoriedeceux  qui  falsifientce  passage. 
Et,  de  plus,  c'est  un  fait  historique  bien  connu  que  Jean,  l'ecrivain  de  l'A- 
pocalypse,  ecrivit  ses  trois  epilres  plusieurs  annees  apres  avoir  ecrit  son 
livre  de  revelations.  Cette  malediction  s'appliquerait  done  a  Jean  tout  aussi 
bien  qu'a  un  autre,  si  la  susdite  interpretation  de  ce  passage  etait  correcte. 
Jean  fait  mention  de  deux  prophetes  qui  prophetiseront  trois  ans  et  demi; 
s'ils  le  font,  ce  sera  la  parole  de  Dieu  et  aussi  vraie  que  les  revelations  de 
Jean ;  et  s'ils  ne  le  font  pas,  alors  la  declaration  de  Jean  est  fausse. 

Moise  a  dit  aussi  (Deuteronome  IV,  2) :  «  Vous  n'ajouterez  ni  n'oterezrien 
aux  paroles  que  je  vous  annonce.  »  Et  pourtant  nous  avons  nombre  de  pro- 
phetes et  d'ap6tres  qui  ont  ecrit  depuis  cette  epoque.  Devons-nous  rejeter 
toutes  leurs  propheties,  parce  que  Moise  a  dit :  «  Vous  n'ajouterez  ni  oterez 
rien  aux  paroles  que  je  vous  annonce.  »  Quelle  est  done  la  vraie  position? 
Laissons  a  Moise  le  soin  de  nous  l'expliquer.  II  dit  (Deuteronome  XII,  32): 
«  Vous  aurez  soin  de  faire  tout  ce  que  je  vous  commande.  Tu  n'y  ajouteras  rien 
et  tu  n'en  diminueras  rien .  »  II  est  parfaitement  clair  que  Dieu  ne  dit  pas  qu'il 
ne  parlera  jamais  plus,  mais  que  I'homme  ne  devait  pas  ajouter  a  sa  parole. 

On  fait  encore  cette  objection :  nous  avons  les  ecritures  des  Apofres, 
l'histoire  de  l'organisation  de  l'Egliseet  un  precis  des  doctrines  enseignees 
par  Jesus-Christ  et  ses  disciples;  tout  cela  n'est-il  pas  suffisantetne  nous  dis- 
pense-t-il  pas  de  nouvelles  revelations?  Voila,  par  exemple,  une  maniere 
bien  singuliere  de  raisonner.  L'Eglise  primitive  avait  des  Apotres  vivanls, 
des  prophetes  vivants,  un  Dieu  vivant,  une  religion  vivante;  elle  possedait 
le  don  de  revelation  etde  prophetieet  avait  enfin  la  certitude.  Comme  nous 
l'avons  deja  remarque,  dans  les  anciens  temps,  il  etait  toujours  necessaire 
d'instruire  les  peuples  selon  leurs  besoins  et  leur  position  par ticuliere.  Pour 
rendre  cette  idee  plus  claire,je  me  servirai  d'une  figure  familiere.  Supposons 
que  des  personnes  aient  assiste  a  un  riche  festin,  et  que  quelques-unes  d'entre 
elles  aient  ecrit  une  relation  tres  etendue  des  mets,  des  fruits,  de  la  patis- 
serie, etc.,  qu'elles  aient  decrit  la  maniere  d'arranger  la  table,  de  la  servir, 
en  mentionnant  le  nom  du  seigneur  qui  l'avait  donne  et  celui  de  quelques- 
uns  des  convives,  etc.,  etc.  Supposons  que  longtemps  apres  une  troupe  de 
gens  se  trouve  dans  un  desert,  oil  ils  demeurent  plusieurs  jours  sans  nour- 
riture.  L'un  dit  a  l'autre  :  Je  crains  que  nous  ne  mourions  ici  de  faim,  car 
nous  voila  depuis  longtemps  prives  de  toutes  provisions,  et  meme  sans  es- 
poir  d'en  obtenir  jamais.  —  Ah  !  bah !  repond  l'autre,  il  n'y  a  pas  de  dan- 
ger; n'avons-nous  pas  avec  nous  l'histoire  de  ce  grand  festin  qui  aeulieu 
depuis  longtemps.  —  Oui,  nous  l'avons.  -Alors  lisez-nous-la,  et  apaisez 
notre  faim.  —  Quoi !  avec  du  papier?  mais  vous  vous  moquez  de  moi. 


—  30  — 

C'est  Ik  justement  ce  que  je  dis  au  monde.  Quoi!  vous  voulez  apaiser 
votre  faim,  en  lisant  la  description  d'un  festin  donne  aux  autres?  Quoi!  lire 
le  recit  des  benedictions,  des  misericordes,  des  revelations,  du  ministere 
d'anges,  des  manifestations  du  pouvoir  de  Dieu,  sans  pouvoir  les  gouter 
nous-memes,  et  neanmoins  nous  dire  satisfaits;  vivre  d'une  description  sans 
la  realite,  d'une  ombre  sans  la  substance !  Ge  serait  tout  aussi  bien  de  dire 
a  un  homme  de  rassasier  son  appetit  avec  de  l'air  ou  avec  les  rayons  de  la 
lune.  II  nous  faut  des  apotres  vivants,  des  prophetes  vivants,  des  revelations 
vivantes  et  des  communications  continuelles  avec  le  Seigneur. 

II  nous  est  souvent  repete  que  les  dons,  les  signes,  les  miracles,  les  pro- 
phecies, etc.,  furent  places  dans  l'Eglise  pour  etablir  le  christianisme,  et  que, 
cela  fait,  il  n'y  avait  plus  eu  besoin  de  ces  choses.  Ecoutons  ce  que  dit  l'A- 
potre  a  ce  sujet  :  (Ephesiens  IV,  H)  «  Lui-meme  a  done  donne  les  uns 
pour  etre  apotres,  les  autres  pour  etre  prophetes,  les  autres  pour  etre  evan- 
gelistes,  les  autres  pour  etre  pasteurs  et  instructeurs.  »  Pourquoi  ?  etait-ce 
pour  etablir  le  christianisme?  Nullement.  Mais  (12)  «  pour  le  perfectionne- 
ment  des  Saints,  pour  rceuvre  du  ministere,  pour  l'edification  du  corps  du 
Christ.  »Et  combien  de  temps  ces  choses  devaient-ellesexister  dans  l'Eglise? 
Etait-ce  seulement  jusqu'a  ce  que  le  christianisme  fut  etabli?  Non,  mais 
«  jusqu'a  ce  que  nous  soyons  tous  parvenus  a  l'unite  de  la  foi  et  de  la  con- 
naissance  du  Fils  de  Dieu,al'etat  d'homme  fait,  et  alamesure  de  la  stature 
parfaite  de  Christ.  »  Sommes-nous  tous  «  parvenus  a  l'unite  de  la  foi?  » 
Le  monde  au  contraire  est  divise  et  subdivise  en  une  infinite  de  partis,  sec- 
tes,  opinions  etcroyances.  Or,  si  Dieu  a  donne  les  uns  pour  etre  prophetes, 
ils  doivent  necessairement  prophetiser,  et  nous  aurons  alors  de  nouvelles 
revelations.  Oh!  combien  la  sagesse  de  Dieu  est  plus  propre  a  regler  les 
affaires  de  son  Eglise  que  les  notions,  les  theories  et  les  croyances  des 
hommes ! 

Jesus-Christ  avait  dit  a  ses  disciples  :  (Marc  XVI,  15-18)  «  Allez-vous-en 
par  tout  le  monde,  et  prechez  l'Evangile  a  toute  creature  humaine.  Celui 
qui  croira  et  qui  sera  baptise,  sera  sauve;  mais  celui  qui  ne  croira  point 
sera  condamne.  Et  voici  les  signes  qui  accompagneront  ceux  qui  auront  cru  : 
ils  chasseront  les  demons  en  mon  nom;  ils  parleront  de  nouvelles  langues; 
ils  chasseront  les  serpents;  quand  ils  auront  buquelque  breuvage  mortel,  il 
ne  leurfera  point  de  mal;  ilsimposerontles  mains  aux  malades,etilsseront 
gueris.  »  Je  demande  maintenant :  Ou  est-ce  que  l'Evangile  devait  etre  pre- 
che?  La  reponse  est :  Par  tout  le  monde,  a  toute  creature  humaine.  —  Oil 
est-ce  que  les  signes  devaient  suivre  ceux  qui  croiraient  ?  la  oil  l'Evangile  se- 
rait preche.  Mais  Jesus-Christ  n'a  jamais  dit  qu'ils  suivraient  la  predica- 
tion d'aucun  autre  evangile. 

Le  jour  de  la  Pentec6te,  Pierre,  apres  avoir  regu  le  don  du  Saint-Esprit,. 
et  apres  que  son  influence  se  fut  manifestee  et  eut  ete  vue  par  la  foule,  s'e- 
cria  :  (Actes  II,  16,  17)  «  C'est  ici  de  ce  qui  a  ete  predit  par  le  prophete 
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Joel :  Et  il  arrivera  aux  derniers  jours,  dit  le  Seigneur,  que  je  repandrai  de 
mon  Esprit  sur  toute  chair,  et  vos  fils  et  vos  filles  prophetiseront... »  Que 
voulait  dire  par  la  l'Apotre?  II  voulait  parler  du  don  du  Saint-Esprit  et  de 
la  manifestation  de  pouvoir  de  Dieu.  Et  que  devait  produire  le  don  du 
Saint-Esprit?  Le  voici  :  a  Vos  jeunes  gens  auront  des  visions  et  vos 
vieillards  auront  des  songes,  et  les  serviteurs  et  les  servantes  de 
Dieu  prophetiseront.  »  Et  a  qui  le  don  du  Saint-Esprit  etait-il  destine? 
Pierre  continue  :  (verset  39)  «  Car  la  promesse  est  a  vous.  »  Etpuis  a  qui? 
i«  et  a  vos  enfants.  »  A  qui  encore?  «  et  a  tous  ceux  qui  sont  eloignes,  au- 
tant  que  le  Seigneur  notre  Dieu  en  appellera.  »  Qui  sont  ceux  qui  sont  ap- 
peles  par  le  Seigneur?  Allez  par  tout  le  monde,  et  prechez  l'Evangile  a  toute 
creature  humaine.  (Marc  XVI,  15.) 

Que  les  homines  ne  cherchent  done  plus  a  defendre  un  evangile  perverti 
en  l'appelant  l'evangile  de  Jesus-Christ,  qu'ils  ne  cherchent  plus  a  rejeter  le 
pouvoir  de  Dieu  et  a  denaturer  la  Parole  de  Dieu  pour  la  faire  plier  a  leurs 
systemes  corrompus.  Pourquoi  ne  pas  convenir  de  la  verite,  comme  le  fit 
un  jour  le  reformateur  Jean  Wesley.  Dans  un  de  ses  sermons,  en  deplorant 
la  decheance  de  l'Eglise,  il  declara  que  si  nous  avions  perdu  les  dons  et  les 
benedictions  qui  appartiennent  de  droit  a  l'Eglise,  comme  elle  les  avait  an- 
ciennement,  e'est  que  «  l'Eglise  avait  abandonne  Dieu  et  s'etaittournee  vers 
le  paganisme.  » 

On  nous  objecte  encore  cette  phrase  de  Paul :  «  Les  propheties  n'auront 
plus  lieu;  les  langues  cesseront  et  la  science  sera  abolie.  »  Est-ce  que  cela 
n'est  pas  dans  la  Bible?  Oui,  mais  lisons  un  pen  plus  loin.  «  Car  maintenant 
nous  connaissons  en  partie ,  et  nous  ne  prophetisons  qu'en  partie ;  mais 
quand  ce  qui  est  parfait  sera  venu,  alors  ce  qui  est  en  partie  sera  aboli.  » 
(Corinthiens  XIII,  8-40.)  Est-ce  que  ce  qui  est  parfait  est  venu?  Non.  Done, 
nous  avons  encore  besoin  de  ces  choses.  Est-ce  que  «  nous  voyons  comme 
nous  sommes  vus  et  nous  connaissons  comme  nous  sommes  connus  » 
(  verset  12  ) ;  car  e'est  alors  que  ces  choses  doivent  etre  abolies?  Cela 
n'exi^e  aucune  reponse.  Oh  !  combien  deviennent  ridicules  les  subterfuges 
des  hommes,  quand  ils  sont  soumis  a  l'investigalion.  On  cherche  a  nous  de- 
rober  la  lumiere,  la  gloire,  la  certitude  et  Intelligence  de  l'Evangile ,  pour 
y  substituer  les  croyances ,  les  dogmes  et  les  folles  theories  des  hommes, 
qu'on  decore  du  nom  d'evangile.  Maintenant  nous  connaissons  en  parlie, 
voila  pourquoi  ces  choses  nous  ont  ete  donnees.  Nous  prophetisons  maintenant 
en  partie, car  nous  ne  voyons  que  confusement  et  comme  dans  un  miroir.  Mais 
quand  la  perfection  sera  venue,  cet  epais  nuage  qui  obscurcit  1'atmosphere 
se  dissipera,  et  alors  nous  serons  entoures  de  la  lumiere,  de  la  gloire  et  de 
l'intelligence  celestes.  L'eclat  du  jour  celeste  sera  manifesto;  «  nous  ver- 
rons  comme  nous  sommes  vus,  et  nous  connaitrons  oomme  nous  sommes 

connus. »  "  , 

Certains  ministres  m'ont  gravement  fait  remarquer  qu  il  serait  extreme- 
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ment  dangereux  d'avoir  continuelleinent  dans  l'Eglise  des  propheties  et  des 
manifestations  du  pouvoir  de  Dieu.  Quel  dommage  qu'ils  n'aient  pas  vecu 
au  temps  des  Apotres,  car  ils  auraient  pu  donner  a  Jesus-Christ  et  a  ses 
disciples  des  instructions  a  cet  egard  pour  les  empecher  d'enseigner  de 
telles  doctrines.  Quant  a  moi,  j'ai  toujours  compris  que  Jesus  et  ses  Ap6tres 
etaient  les  instructeurs  des  pasteurs,  et  non  pas  leurs  eleves;  car  le  systeme 
religieux  qu'ils  font  profession  de  croire,  est  celui  de  Jesus  et  de  ses  ap6tres. 

Quoi !  il  serait  dangereux  d'etre  enseigne  de  Dieu  !  de  recevoir  des  reve- 
lations de  lui !  Pauvre  humanile  !  pauvres  docteurs  d'un  monde  soi-disant 
chretien  !  sont-ils  done  tellement  aveugles  par  l'orgueil  et  la  presomption, 
qu'ils  veuillent  mettre  Dieu  hors  de  question  et  se  presenter  eux-memes 
comme  les  seuls  interpretes  de  l'Evangile,  de  la  Parole  et  des  desseins  de 
Dieu,avec  leur  jargon,  avec  toutes  leurs  divisions,  leurs  contestations  et 
leurs  querelles.  Ils  se  croisent  les  bras,  en  nous  disant  que  nous  pouvons 
fort  bien  nous  passer  de  Dieu  en  cela,  que  les  peuples  se  trouventa  merveille 
de  leur  direction,  mais  que  ce  serait  tres  dangereux  que  Dieu  serevelat  denos 
jours.  Je  pense  que  Satan  est  du  meme  avis,  car  il  s'est  toujours  oppose  aux 
nouvelles  revelations,  et  s'est  constamment  acharne  contre  les  prophetes  et 
les  serviteurs  de  Dieu.  Neanmoins  les  prophetes  ont  toujours  professe  une 
opinion  contraire.  L'un  d'eux  a  declare  «  que  le  Seigneur  Dieu  ne  fera  rien, 
qu'il  n'ait  revele  son  secret  aux  prophetes  ses  serviteurs.  »  (Amos  HI,  7.) 
Un  autre  prophete  a  dit :  «  Ou  il  n'y  a  point  de  visions  le  peuple  perit.  » 
(Proverbes  XXIX,  18.)  Les  theories  de  ces  docteurs  peuvent  etre  fort  bien 
accueillies  dans  ce  monde ,  mais  l'eternite  nous  devoilera  comment  elles 
soutiendront  les  yeux  scrutateurs  du  Tout-Puissant.  "Quoi  de  plus  absurde 
que  de  faire  profession  de  conduire  les  hommes  a  Dieu,  et  puis  de  vouloir 
arreter  la  lumiere  et  l'intelligence  qui  viennent  de  lui. 

Je  pourrais  ainsi  repondre  a  beaucoup  d'autres  questions  £galement  fri- 
voles.  Mais,  comme  la  Bible,  depuis  la  Genese  jusqu'a  l'Apocalypse,  abonde 
en  temoignages  tres  explicites  a  cet  egard,  je  m'en  abstiens.Si  on  accepte 
le  temoignage  de  la  Bible,  je  crois  avoir  amplement  demontre  dans  ce 
traite  que  nous  aurons  de  nouvelles  revelations,  que  les  hommes  le  croient 
ou  non.  Et  «  si  les  hommes  ne  croient  ni  a  Mo'ise  ni  aux  prophetes,  ils  ne 
croiront  pas  non  plus,  quand  meme  quelqu'un  rcssusciterait  des  morts. » 
Ainsi  a  dit  Jesus-Christ. 


paris< —  i,T  p.  de  Marc  Ducloux  et  Comp.,  rue  Saint-Benoit,  7. —  1852. 
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